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RAPPORT 

sur l'activité de la Société pour les Relations culturelles entre la Belgique 

et l'U. R. S. S. au cours de l'année 1932 
présenté à l'assemblée générale statutaire du 21 mars 1933 

Constituée en décembre 1931 sous la forme 
d'une association sans but lucratif, notre société 
tient aujourd'hui sa première assemblée statutaire. 

Issue d ·un autre groupement, l'activité de notre 
organisation en 1932 est nécessairement le prolon
gement des efforts qui ont été réalisés de;puis 1926 
par le Cercle des Relations Intellectuelles belgo
russes. 

Nous avons cru nécessaire de 1es rappeler suc
cintement dans ce premier raipport. 

Une des caractéristiques ,de l'Association sans 
but lucratif, est la publication régulière de son bud_ 
get et l'établissement d'une gestion, conforme aux 
dispositions légales, placée sous le contrôle des ad� 
hérents. 

Enfin. le but poursuivi par nOitre société et les 
circon tances particulières dans lesquelles elle est 
appelée à le réaliser, créent des difficultés et nous 
imposent des tâches diverses qui doivent être bien 
compri es de tous nos membres. 

La structure économique et sociale de l'U.R.S.S. 
donne, en effet, à tous les rapports qui s'établissent 
avec ce pays des aspects différents de ceux que 
l'on est accoutumé de voir dans les relations interA 

nationales. 
Aussi, quelle que soit l'objectivité avec laquelle 

nous cherchons à atteindre le but indiqué dans nos 
statuts, nous n'échapperons pas à la critique et à la 
médisance des esprits retardataires. 

Cet état d'esprit et les préjugés qui s'orppos,ent à 
l'épanouissement normal de notre action ne doi
vent pas nous émouvoir. Ils ne doivent pas non 
plus nous laisser indifférents. Il est néces�9ire de
rencontrer ces préjugés et ces objections et de for
muler toujours d'une façon claire et précise la po
sition que prend notre groupement à l'égard des 
questions essentielles qui se posent dans le cadre 
des relations entre la Belgique et l'U.R.S.S. 

C'est ainsi qu'il apparait indispensable de résu
mer chaque année, à l'occasion de notre assembl,ée, 
la situation économique et -culturdle de l'U.R.S.S. 
et de faire mieux connaître aux intellectuels de Bel-

gique l'importance qu'il convient d'attacher au rap-
prochement avec l'Union Soviétique. 

Tandis qu'au moment de la fondation du Cerde 
Belgo-Russe nous avions surtout comme objectif 
d'établir des relations de principe et ,d'apprendre à 
connaître la situation réelle en U.R.S.S., aujour
d'hui nous sommes amenés à constater que cette 
situation favorise les sciences et les arts plus que 
dans n'importe quel autre pays. n est nécessaire de 
le rappeler et cela crée pour nous le devoir de pour
suivre notre but avec plus de détermination, avec 
ia conviction de rendre service aux intdlectuels de 
Belgique. 

LE CERCLE DES RELATIONS 

INTELLECTUELLES BELGO�RUSSES 

Jusqu'en 1925, il y avait absence oomplète de 
relations avec l'U.R.S.S. Le Cercle Bdgo-russe a 
pris l'initiative de faire rétablir -les échanges de 
documents entre !'U.R.S.S. et la Belgique. l1 a in
troduit en Belgique le film soviétique, favorisé les 
représentations -du théâtre soviétique et présenté 
dans notre pays le premier ensemble musical « Le 
Quatuor Glazounoff ». Par de nombreuses confé.
rences et séances artistiques, ;par des expositions, 
par ses Bulletins et la diffusion des publications de 
VOKS ( Sté pour les Relations culturelles entre 
l'U.R.S.S. et !'Etranger), il a fait connaître en BeL 
gique les manifestations et les progrès des sciences 
et des arts en U.R.S.S. 

Le Cercle bdgo�russe a organisé depuis 1927 
des cours de russe et, par sa bibliothèque de livres 
russes comprenant .près ,de 3,000 volumes, il a 
permis aux Russes établis en Belgique de suivre le 
mouvement de la Httérature soviétique. 

Enfin, dans la mesure du ,possible, il a fait con.
naître en U.R.S.S. les manifestations .et les progrès 
réalisés dans le domaine culturel en Belgique. 

Il faut aussi mentionner dans l'histoire du Cercle 
bel go-russe l' expositilon qui fut organisée à Bruxel
les à l'occasion du Xe anniversaire de la Révolu
tion d'octobre. Cette -exposition fut saccagée ipar 
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les Jeunesses Nationales à l'instigation de Mon
sieur Pierre Nothomb et un grave préjudice maté
riel fut causé à la Société VOKS. 

Dans ces circonstances, comme dans cl' autres 
toujours difficiles, devant l'hostilité et la répres
sion, le Cercle belgo-russe n'a jamais cessé de pour
suivre avec sang-froid son œuvre d'information et 
de rapprochement avec les inte11ectuels de l'U.R. 
S. S. 

ACTIVITE 

Recrutement. - D�x-sept membres ont constitué 
la société ,en décembre 19 31. Au 31 déceimbre 19 32, 
cinquante membres environ ont formellement ad
héré aux statuts. 

En outre, cent trente intellectuels ont souscrit 
1' abonnement à notre péri10idique ou payé la co-tisa
tion de membre. La p1uipart de ces abonnés sont en 
fait adhérents à notre société, mais doivent encore 
être interriogés avant que nous les fassions figurer 
sur la liste des membres qui doit être déposée au 
greffe du Tribunal. 

Notre recrutement est encore contrarié par le 
fait que beaucou:p •dïnte1lectuels redoutent l'usage 
que la « répression » peut faire de leur adhésion 
formelle à notre société. 

Le Conseil ne iménage aucun effort pour modi
fier cet état de choses et les membres doivent nous 
signaler tous les cas de pression, de pression dé
guisée su:tout, qui seraient exercés à l'égard de 
notre association ou de ses adhérents. 

Le temps se chargera de lever les obstacles que 
l'on maintient sur la voie du rapprochement des 
peuples; mais les intellectuels doivent faire l'effort 
nécessaire pour accélérer le retour dans la voie 
normale et vraie d'une opinion systématiquement 
égarée. 

Notre action de propagande pour le recrutement 
sera poursuivie méthodiquement au cours de l'an
née 1933 et nous engageons tous nos membres à y 
collaborer sérieusement. 

Nous devons réunir très rapidement en Belgique 
500 adhérents et, d'ici quelques mois, atteindre le 
chiffre de 300 membres qui est indispensable pour 
assurer Ja base financière de notre société. 

MANIFESTATIONS - CONFERENCES 
EXPOSITIONS 

Des conférences ont été organisées par notre 
société le 23 janvier sur le « Droit Soviétique et le 
Spiritualisme en U.R.S.S. »; le 21 mars sur les 
« Menaces de Guerre contre l'U.R.S.S. »; le 8 juin 
sur les « Relations Commerciales entre l'U.R.S.S., 
la Belgique et l'Allemagne » et le 5 novembre, à 
l'occasion du XVe anniversaire de la Révolution 
d'Octobre. 

Trois causeries ont été organisées par la Section 
Universitaire. 

Les compte-rendus de ces séances ont paru dans 
nos Bulletins. 

Il convient cependant de souligner la séance du 
8 juin qui eut lieu avec le concours d'un conféren
cier de Berlin, M. Baron, président de la Société 
de rapprochement russo-allemande et qui était con
sacrée à des exposés sur les perspectives commer
ciales de l'Allemagne et de la Belgique avec l'U. 
R.S.S 

Cette conf.érence répondait à l'attente de cer
tains milieux industri-eis, financiers et commerciaux 
désireux d'établir des bases stables pour les échan
ges entre 1es deux pays. 

Cette initiative de notre société dans ·un domaine 
qui ne l'avait pas beaucoup préoccupé jusqu'à cette 
époque nous a rappelé que l'étude des questions 
commerciales n'est pas exclue de notre aétivité et 
que, même dans le cas où un organisme spécial se
rait créé à cette fin en Belgique, notre société ne 
peut se désintéresser de ces r2pports économiques 
et commerciau,x. Aussi devons-nous pouvoir comp
ter parmi nos adhérents des hommes cl' affaires qui 
se préoccupent des relations commerciaJ.es dans le 
cadre général des rapports écornomiques et cultu
rels entre les deux pays. 

* 
* �;-

Une exposition « Le Travail en Russie Sovi�ti
que » a été organisée du 6 au 20 décembre à Bru
xelles. Elle a été visitée par plus de 2,000 persnn
nes qui ont fort apprécié les documents présentés à

cette occasion. 
Notre société a participé également à l' « Expo

sition Internationale de la photographie» tenue au 
Palais des Beaux-Arts en août dernier, à une « Ex,, 
position internationale de l' Affiche», organisée & 
Verviers, ainsi qu'à une « Exposition sur le tou
risme ouvrier » à Anvers. 

Enfin, la Section Universitaire de notre Société 
a organisé un voyage groupé en U.R.S.S. du 6 au 
27 a•oût dernier. Ce voyage avait réuni 18 partici
pants parmi lesquels trois étudiants espag,no,ls et 
l'intérêt qu'il 2 présenté nous a engag•ë a renouve
ler l'expérience et à en faire un voyage classique 
qui favorisera l'établissement de relations entre étu
diants soviétiques et étudiants belges de toutes 
opinions. 

Des détails sur toutes ces manifestations ont été 
publiés dans nos bulletins. 

D'autres n'ont pu être réalisées: la conférence 
avec le professeur Samoïlovitch et l'organisation 
d'une séance musicaJ.e. 

De même aucune manifestation n'a pu être orga
nisée en province, à Anvers et à Liége notamment 
où nos comités locaux sont restés inactifs. 

TRAVAIL DES SECTIONS 

En dehors de 1a Section Universitaire dont l' acti
vité a été sig,nalée ,dans nos Bulletins, les autres 
sections créées au sein de notre groupement n'ont 
pas effectué de travail pratique sérieux. 

Cependant c'est dans le travail de section que la 
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société doit trouver les véritables éléments de son 
activité et qu· elle doit acquérir toute sion impor
tance. 

li faut néanmoins ajouter qu'une telle activité ne 
s'improvise pas et qu'elle ne saurait se manifester 
efficacement avant qu'un certain nombre de condi
tions ne soient réunies, notamment 

La base do:::umentaire et l'alimentation méthodi
que d'une part, les compétences et les dévoue
ments indispensables d'autre part. 

Si nous n'a Vions pas encore toutes les foEes né
cessaires po.ur assurer conver.ablement ce travail. 
nous avons déjà réuni un minimum de documenta
tion et le nombre autant que la qualité de nos ad
hérents permettront à l'avenir d'entamer et de 
poursuivre ce travail important. 

La Section d'Economie Politique qui a pris l' ini
tiative d'une manifestatiion durant l'exercice écoulé 
prendra des dispositions pour effectuer un travail 
plus régulier. 

La Section de sociologie est déjà engagée siur la 
voie des réalisations pratiques. 

La Section scientifique de même que la Section 
musicale ont effectué un travail préparatoire qui 
leur permettra d'entamer cette année des tâches 
plus importantes. Quant au Barreau qui est bien 
représenté au sein de notre société, il ne tardera 
pas à systématiser, au sein d'une Sectiio-n juridique, 
l'étude des questions importantes posée en U. R. 
S. S. 

Il nous reste à faire appel à tous les adhérents 
pour qu'ils participent à la vi� des sections par une 
collaboration active. 

La forme qui a été donnée à l'exposé sur, b si
tuation culturelle de l'Union Soviétique stimulen 
également leur collaboratio:1 si nécessaire pour 
établir chaque année un bilan des activités cultu
relles de l'U.R.S.S. 

ECHANGES ET RAPPORTS AVEC LES 

SOCIETES BELGES ET ETRANGERES 

Notre société a continué son activité dans ce do
maine et a été amenée à échanger des correspon
daces avec des administrations publiques teHes qu� 
les Départements des Sciences et des Arts: 
le Département de l'Industrie et du Travail; 
les Villes de Bruxelles, de Liége, d'Anvers et de 
Gand; 
la Société pour l'Etude de la Radiophonie; 
le Musée Scolaire, etc.; 
les rédactions de plusieurs ren1es économiques, pé◄ 

dagogiques et sociales. 
Cette correspondance vise la réunion et l' échan

ge de documents, de renseignements et à dévelop
per les contacts que la Société V.O.K.S. et a•utres 
institutions cuiture1les de l'U.R.S.S. sont appelées 
à entretenir avec les organisations similaires de 
Belgique. 

Notre activité dans ce domaine a étendu nos 

rapports avec les sociétés de rapprochement si,mi
iaires existant à Paris, en Suisse et au Japon, de 
même qu'avec }es sociétés de rapprochement de 
l'Ukraine et de la Transcaucasie, l'Union pan
soviétique des coopératives de production et la 
société archéologique de Tiflis. 

Enfin, pour satisfaire des demandes individuel
les, nous avons dû correspondre fréquemment avec 
V.0.K.S. et divernes sociétés en Belgique, en
U.R.S.S. et aUJtres pays.

C'est une des activités les moins a,piparentes de 
la Société; eHe est loin d'être négligeable et ré
clame encore ,de grands efforts afin de répondre à 
des besoins qui se développent constamment. 

BIBLIOTHEQUES ET DOCUMENTATION 

C est dans le domaine de ia ,documentation que 
notre effort a été le plus •grand au cours de cette 
année. Nous avons donné, à cet égard, toutes les 
informations nécessaires dans notre buUetin pério
dique « l'U.R.S.S. ». 

Notre bbliothèque de livres russes, qui corn� 
prend 2,500 volumes, fonctionne très normalement 
et des efforts sérieux ont été faits pour l� bonne 
conservation des ouvrages. Nous aVions le désir 
d augmemer le nombre des lecteurs de cette biblio
thèque de façon à nous permettre d'acquérir les 
nouveautés les plus intéressantes qui paraissent en 
U.R.S.S. 

Les bases financières réalisées pour le fonction
nement de cette bibliothèque nous •permettent ,cl' en
visager l'avenir avec confiance ; mais nous aV10ins 
à compter avec un certain concours des éditeurs 
soviétiques pour maintenir cette œuvre à la hau
teur des désirs exprimés par les abonnés. Les pu
plications soviétiques sont souvent d'un •prix trop 
élevé et l'abondance des publ:cations nous 10.blige 
à faire un pressant appel pour bénéficier de ser
vices gratuits et de ristournes. 

Bibliothèque de livres français traitant 

de !'U.R.S.S. 

Cette bibliothèque est constituée par une cen
taine d'ouvrages et brochures - et fonctionne 
depuis quelques mois. Il est évident qu'elle répond 
à un grand besoin et que son développement s'im
pose à bref délai. C'est une activité indispensable 
pour une association comme la nôtre et nous avons 
les moyens de la réaliser, notamment par l'usage 
de notre buHetin qui, analysant les ouvrages pu
bliés par les éditeurs, peut recevoir gratuitement 
les exemplaires destinés à la bibliothèque. 

Le Conseil fera tous les efforts nécessaires pour 
étendre cette bibliothèque française d nous espé
rons qu'elle comprendra 500 volumes à I,a Hn de 
cette année. 

Dès lors, nous invitons les adhérents à s'y abon
ner ; ils aideront ainsi à constituer la base finan
cière nécessaire à son bon fonctionnement. 



4 

Documents sur fiches 

Plus de trois mille références ont été mises sur 
fiches depuis le 1er janvier 1932. Nous avons cons
titué ainsi la base d'une documentation qui nous 
permettra d'établir, ,pour toutes les activités cul
tureUes de l'U.R.S.S., les événements et les phases 
qui ,caractérisent l'-évolution de la vie économique 
et s1ociale de l'Union Soviétique. 

Nous avons à suivre toute cette grande activité 
dans l'avenir et à nous assurer, à cet effet, toutes 
les sources d'information. 

La Société a l'ambition ·de devenir ,un véritable 
centre de docU1mentation sur l'U. R. S. S. et nous 
réclamons, pour atteindre ce but, la cJO,llaboration 
de tous les organismes qui sont susceptibles de 
nous aider dans cette tâche. 

RAPPORTS AVEC LA PRESSE 

ET LES ORGANISMES OFFICIELS 
ET PRIVES DE BELGIQUE 

Il nous paraît indispensable de faire figurer dans 
un rapport annuel l'état des rapports de notre So
ciété avec la presse belge et les organismes offi
ciels et privés de Belgique. 

Nous avons dü nous adresser à ,des départe
ments ministériels tels que le département des 
Sciences et ,des Arts et du Travail, qui 1ont très 
aim�bl,ement mis à la disposition ,des organismes
de 1 U.R.S.S., dont nous nous faisions l'interprète, 
les renseignements et documents demandés. 

Il en a été de même .de la part de l'administra
tion communale de la ville d'Anvers à l'occasion 
d'une demande d'information sur le service des 
bains communaux et des buanderies. 

La viHe de Bruxelles, comme celle de Liége, n'a 
,pas répondu à cette demande et la viUe de Bru
xelles nous a en outre retiré l'usage de la salle de 
cours dont nous disposions à l'Ecole ·de la rue de 
Rollebeek pour notre cours de russe. 

En général, les autres sociétés ou rédactions de 
Revues ont répondu à nos demandes. 

La presse cinématographique nous a invités à 
participer à la Semaine du Cinéma en décembre 
dernier. 

Par contre, tous les communiqués que nous 
avons adressés pour l'organisation de nos confé
rences et manifestations n'ont généralement •pas 
été insérés dans la presse quotidienne. 

Nous devons protester contre la mise à l'index 
d'une organisation belge par la grande presse et 
nous esipérons qu'à l'avenir eHe fera à nos com
munkations un sort anaiogue à celui des autres 
associations. 

Un très nombreux public a le désir cl' être in
formé sur l'U.R.S.S. Depuis quinze ans il est tenu 
dans l'igno,rance de la vérité et il n'y a aucun 
exemple dans l'histoire d'une teHe partialité exer
cée à l'égard d'·un pays qui compte 163 millions 
d'habitants. 

Le résultat de cette pratique est d'entretenir et 
de développer la haine de l'U.R.S.S. ou l'admira
tion pour l'U!"lion Soviétique, alors que ,l'opinion 
créée par l'étude .cbjective, celle qui doit former 
la base la plus solide des rapports internationaux, 
reste encore absente. 

C'est sur ce terrain que notre association se 
place et travaille et nous réclamons des ,pouvoirs 
publics comme de la presse, non pas des sympa
thies ou des encouragements, mais la levée ,des 
interdictions systématiques ou déguisées; un traite
ment loyal, sinon moins mesquin. 

RAPPORTS AVEC V.O.K.S. 

V.O.K.S. est l'organisme soviétique qui est spé
cialement chargé en U.R.S.S. des Rel&tions Cultu
relles avec !'Etranger. C'est donc notre correspon
dant principal, notre intermédiaire le plus précieux. 
Dans nos statuts il est prévu que cette société 
pourra avoir un représentant dire·::t au sein de 
notre Conseil. 

Nous avons établi des échanges_ très actifs avec 
cette société, échanges qui sont empreints d'•u1n 
désir mutuel d'établir solidement la liaison cultu
relle entre les deux pays dans un esprit de com
plète indéipendance. 

Au cours de l'année écoulée, la correspondance 
entre nos deux sociétés s'est développée et les de
mandes de renseignements, de part et d'autre, s10.nt 
satisfaites dans une large mesure, tandis que les 
revues éditées par V.O.K.S. nous apportent des 
matériaux toujours plus abondants sur la vie cul
turelle ,de !'U.R.S.S. 

Nous avons des rapports directs avec les socié
tés ,de rapprochement d'Ukraine, de Russie Blan
che et de Transcaucasie et l'ensemble de ces rela
tions, ainsi que les contacts que nous avons établis 
avec les sociétés semblables à la nôtre existant 
dans différents ,pays, favorisent le développement 
de notre œuvre de rapprochement. 

Tels sont les principaux aspects de notre acti
vité au cours de l'année écoulée qui a coïnddé 
avec J.e XVe anniversaire de la Révolution d'Oc
tobre. 

A cette occasion, nous avons rédigé un court 
manifeste aou.x Intellectuels de Belgique et cmgra
tulé les travailleurs de l'Union Soviétique. 

Notre groupement s'est ·consolidé à tous les 
points de vue et se trouve mieux préparé à la tâche 
qu'il est appelé à remplir demain. 

C'est avec satisfaction que nous pouvons regar
der 1e passé qui nous a associés dans le travail 
pour établir avec l'Union Soviétique des relations 
internationales et notamment des relations avec la

Belgique. 
La place que l'Union Soviétique occupe actuel

lement dans le monde, les victoires qu'elle r•em-



L
"'
'D"B.SS 5 

porte sur toutes les forces hostiles, parmi toutes 
les nations en proie à l'inquiétude et l'anarchie, de 
même que s1on œuvre de paix, constituent une 
pleine justification de notre œuvre de rapproche
ment. 

Et l'avenir, sans aucun doute, ne pourra que 
renforcer cette conviction que nous œuvrons dans 
la voie du progrès de l'humanité et que nous de
vons poursuivre notre tâche nvec persévérance et 
avec fermeté. Les barricades que les retardataires 
mettront encore sur notre chemin n'arrêteront pas 
la voix de la vérité et de la raison. 

RAPPORT FINANCIER 

ConfoDmément aux statuts, l'assemblée doit se 
prononcer sur le décompte des recettes et dépenses 
arrêté au 31 décembre dernier et approuver le 
projet de budget pour 19 3 3. 

Le décompte ci-dess10us fait ressortir un solde 
favorable de 1,209 fr. 30, tanàis que l'actif du bil,an 
s'établit au montant de 6,405 fr. 30. 

Les prévisions budgétaires pour 19 3 3  sont sensi
blement les mêmes que celles de 19 32. alors que le 
développement de notre action et la stricte écono
mie qui a déjà présidé à la gestion de l'année écou
lée, devraient nou::, permettre d'envisager un ac
croissement de dépenses peur l'année en cours. 

Nous avons donc l'espoir que le travail de recru_ 
temen t de membres et d'abonnements à nos .publi
cations, auquel tous nos affiliés sont instamment 
pnés de •collaborer, auront _rour effet d'accroître 
nc,s ressources et d'alléger les restrictions de dé
penses qui assurent c1ctuellement l'équilibre de 
notre budget. 

COMPTE DE RECETTES ET DEPENSES 
DE VEXERCICE 1932 

Recettes 
Avoir au 31-12-1932 ........................ fr. 
Cotisations, abonnements, c:'roits d'entrée 

et dons ........................................... . 
Bibliothèque ...................................... . 
Conférences ..................................... . 
Abonnements V.O.K.S . ........................ . 
Ventes livres et brochures .................... . 
Recettes diverses ................................ . 

Total 

Dépenses 
Loyer ........................................... fr. 
Employée ......................................... . 
Bulletin ........................................... . 
Frais de séances et Expositions .............. . 
Moniteur belge ................................... . 
Frais de bureau, timbres et divers 
Mobilier .......................................... . 

Total ................................ . 
Excédent des recettes ........................... . 

1,750.45 

6,150.-
2,600.-

825.-
1,960.-
1,408.50 
1,258.-

15,951.95 

3,600.-
3.750.-
1,425.60 
1,598.10 

403.75 
3,660.25 

304.95 

14,742.65 
1,209.30 

15,951.95 

BILAN AU 31 DECEMBRE 1932 

Actif 

En caisse au 31-12-32 ........................ fr. 
Mobilier, matériel ................................ . 
Bibliothèque ..................................... . 
Films ............................................... . 
Divers 

Passif 

Cotlsations 1933 ........................... fr. 
Fonds de garantie bibliothèque ........... . 
Solde Actif ................................... . 

1,209.30 
1,000.-
5,000.-

300.-
100.-

7,609.30 

200.-
1,008.-
6,409.30 

7,609.30 

PROJET DE BUDGET POUR 1933 

Recettes 
Droit d'entrée, dons, cotisations, abonnem. 
Intervention de la bibliothèque ........... . 
Abonnem. VOKS et Nouvelles Soviétiques 
Conférences, Expositions ................. . 
Ventes de livres et brochures ............. .. 

Loyer 
Employée 
Bulletin 

Dépense8 

Conférences, Séances, Ex,positions ......... . 
AC:•ministration .................................. . 
Divers ............................................ . 
Mobilier ......................................... • 

7,000.-
2,400.-
2,000.-
1,000.-
1,500.-

14,900.-

3,600.-
3,600.-
2,000.-
1,000.-
3,600.-

500.-
500.-

14,800.-

L'assemblée aura à pourvoir au remplacement 
de deux administrateurs dont le mandat est expiré. 

Le Conseil remercie tous ceux qui i0,nt co}faboré 
au succès de nos travaux pendant l'année •écoulée. 

INTELLECTUELS! 

Adhérez à la Société 

COTISATION 20 FRANCS 

Exigez le rétablissement 
des 

relations avec l'URSS 
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VOY AGES EN U. R. S. S. 
ORGANISÉS PAR "INTOURIST" 

6, rue d' Assaut Téléphone 1 7 .54. l l 

PROGRAMME DE 1933 

ITINERAIRES-TYPES : 

(Prospectus détaillés sur demande) 

Durée 

1. Cinq jours dans une ville au choix .......................... . 
2. Moscou-Léningrad ( et vice-versa) .......................... . 
3. Moscou-Léningrad ( et vice-versa) .......................... . 
4. Moscou-Kharkov-Kiev ......................................... . 
5. Moscou-Kiev-Odessa ........................................... . 
6. Leningrad-Moscou-Rostov-Kiev ............................. . 
7. Tour de la Volga .................................................. . 
8. Tour de Crimée .......................... ......................... . 
9. Volga-Caucase-Crimée ......................................... . 

10. Léningrad-Caucase-Crimée ................................... . 
11. Moscou-Caucase-Arménie ..................................... . 
12. Batoum-Caucase-Arménie ...................................... . 
13. Odessa-Moscou .................................................. . 
14. Tour d'Ukraine-Oi'essa-Odessa .............................. . 
15. Tour des Centres Industriels ................................... . 

en U.R.S.S. 
5 jours 
5 jours 
7 jours 

10 jours 
14 jours 
17 jours 
12 jours 
20 jours 
31 jours 
28 jours 
16 jours 
12 jours 
13 jours 
12 jours 
20 jours 

l re classe

2,700 

3 ,240 
3,960 

5,910 
7,380 

10,260 

6,480 

10,800 
16,740 

15,300

9,000 

6,480 

7,200 

6,480 

10,800 

2e classe 
(touristes) 

1 1,440 

I 1,620 

2,020 

2,880 
3,960 

5,040 
3,420 
5,940 

9,360 
8,460 

4,680 

3,420 

3,780 

3,420 
5,940 

3e classe 
lspéciale) 

900 

1,010 
1,260 

1,620 

2,160 

2,700 
1,980 
3,240 
5,220 

4,860 

2,700 
1,980 

2,160 
1,980 

3,240 

Les prix des voyages comprennent tous les frais de nourriture et de logement ; déplacements en ville, 
entrées dans les théâtres, cinémas, àepuis la ville où commence le tour, jusqu'au point terminus où il prend 
fin. Il y a donc lieu d'ajouter à ces frais le prix du voyage de Bruxelles à Moscou, Léningrad, Kiev, 
Odessa ou Batoum, ainsi que le coût du voyage de retour, soit approximativement 2,500 francs en 3e classe, 
3,950 francs en 2e classe, 4,900 francs en 1re classe. 

VOYAGES A PRIX REDUITS 

A L'OCCASION DES FETES DE MAI 

1 à 7. - Divers itinéraires comprenant la visite de Moscou, 
Léningrad, Kharkov, Kiev ou Odessa. Le pas-
sage à la frontière soviétique doit s'effectuer 7 à de 3,960 de 1,800 de 1,080 

entre le 19 et 30 avril .. . . ... . .. . . . . .. . .. . . . . . . . . . . . . . . 12 jours à 7,740 à 3,600 à 2,340 

Les prix ci-dessus comprennent tous les frais en U. R. S. S. à partir de la FRONTIERE à 
I'entrèe et jusqu'à la FRONTIERE au retour. 

Voyage spécial à l'occasion des Fêtes théâtrales de Moscou 
10 JOURS A MOSCOU - rr AU 10 JUIN 

Recommandé aux Artistes et Hommes de lettres 

Le programme de ce voyag,e comprend notamment la participation aux spe'Ctac!es, récep
tions et manifestation s  artistiques organisées durant ·cette période dans les théâtres de Moscou 
_Les prix sont fixés comme suit pour le séjour à l'intérieur de I'U. R. S. S., de frontière à fron
tière : 1 '·c classe, 5.400 francs - 2 ° classe, 2,800 franc,s - 3 ° classe, 1,800 francs.

Autres voyages groupés ( v. annonce [pédale) 
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La Situation culturelle de l'U. R. S. S. 

en 1932 

Le 31 décembre 1932 marque la. fin du premier plan 
quinqueuna.l élaboré par le gouvernement soviétique 
en Hl28. 

C'est une date historique pour le Socialisme et 
pour l'Union Soviétique qui célébrait, il y a quel
ques mois, le quinzième anniversaire de la Révolu
tion d'octobre 1917. 

Il est donc tout particulièrement jntéressant de 
donner un aperçu de la situation économique et cul
turelle de l'U. R. S. S. à cette époque. Cependant, 
notre but est bien plus de préparer le schéma d'un 
rapport annuel qui permettra de suivre plus facile
ment à l'avenir l'évolution des activités économiques 
et culturelles de l'U.R.S.S., que de faire actuelle
ment le bilan complet de ces activités. 

Nous effectuons un travail préparatoire ; nos 
moyens publicitaires sont limités et, par ailleurs, le 
hilan du régime soviétique a été fait dans les récents 
discours prononcés au C. C. du Parti communiste 
nar les Yoix les plus autorisées. Nous renvoyons les 
lecteurs aux sources que nous leur signalons ré!l:u
lièrement. Nous sacrifierons aussi. toute la question 
économique dans cette 1wemièrc revue. 

Ce qui doit particulièrement retenir l'attention de 
notre société, c'est le développement des forces cul
turelle. de l'U.R. S.S., et nous devons être exacte
ment documentés sur toutes les manifestations qui 
rPntrent dans le domaine des Sciences, des Arts, 
des Lettres et de l'Education en général. 

Aucune a1:rnréciation exacte de l'état de la cultm·e 
n'est cenendant possible ans connaissance annro
fonclie de la. situation générale économique et des 
nirertiYes qui sont à la ba:P de son développement 
dans une société sociali.sh et rlans Je régime tran
i:;Î.toire qui évolue en TT. R. S. S. Cc dévelom)ement 
cultui·d est fo1wtion de l'économie industrielle et 
a12.-ricole: il s'onère nrn1Jortionnellement à l'éla.rgis
sement dei:; forces !'lrodnctives. 

Nous n'entendons nas dire que cette pronortion 
0cd: mathérnatioue, mais s'il :v n, des réserves à fairP 
�. cet égard, c'est nour constater aue le régime sovié
ti011e maraue nne fendance à forcer le dévelonnement 
f'L1.ltiirel au-delà des réalisations rconomiaues. C'est 
r1'aillenrs une nécessité d'autant �1lus jmpérieu$e 
au'il s'ai:,it d'un neun1e maintenu dans l'ig;norancc 
par l'ancien régime. 

�011« c:onfümr)lls cette cn.ractéri:tique parce que 
nous devons. dn.ns cette conrte revue. sacrifier t,011te 
h sitn:1.tion éconornim10 - fa nlvs connue et la moins 
discutée - et rwssi nn,rce qu'il y a de<s critiques qui 
l'estent 0n des:ous de fa plus élémentaire bonne foi, 
Lel M. Juµ:ow. socinJistc menchevik, qui constatait 
let faillifr clu pl.w ïfllÎllïfUCnnnl cfan.- 10 clomn,ine f'nl 

turel à côté de ses grandes réalisations dans le cadre 
économique (1). 

La base économique smvant à apprécier le déve
loppement culturel de !'U.R.S.S. est la suivante: 

Le plan quinquennal a doublé la production indus
trielle de l'U.R. S. S. Le capital fondamental a été 
renouvelé dans la proportion de 70 p.c. En compa
raison avec la période tzariste, le développement de 
la grosse industrie serait à peu près le triple de ée 
qu'il était en 1914. 

Dans l'agriculture, il y a ULl large développeme ... 1t 
des cultures industrielles - 50 p.c. environ - et le 
rendement agricole ne dépasse pas d'un quart le ren
dement de 1914. L'agriculture soviétique est en pleine 
transformation et les bases socialistes qui doivent 
conditionner son développement ultérieur sont seu
lement en Yoie d'achèvement. 

* 
·lé ·X· 

Pour appréeier le développement culturel de l'U.R. 
S.f:>., nous croyons utile d'envisager trois grands
domaines qui sont englobés dans son activjté géné
rale:

I. - Les Sciences et I' 1 nstruction, qui sont la base
de la, culture et détermi11r1tt son champ d'action. 

II. - L.es œuvres d'éducation et de protection, qui
concourent à la. formation et à la conservation des 
cellules sociales. 

III. - Les Arts et les Lettres, qui sont -les pro
duits artistique8 im;pirés de l'instruction et de l'édu
cation. 

Nous ne prétendons pas dresser le bilan actuel de 
toutes ces activités fort complexes ; nous nous bor
nerons à donner quelques renseignements sur cha
cune d'elles. 

1. - Les Sciences

et l'instruction 
L'ANALPHABETISME 

Alors que la tâche d'industrialisation accaparaît 
les meilleures forces du régime, le gouvernement 
soviétique s'est immédiatement employé à la lutte 
contre l'analphabétisme. 

Alors que sous le régime tzariste on comptait 
70 p. c. d'illettrés, ce pourcentage est actuellement 
réduit à 10 et 15 p. c., c'est-à-dire qu'en l'espace de 
quinze ans, le gouvernement de l'U.R.S.S. a donné 
une instruction rudimentaire à 70 millions de citoyens 
so,·iétiques. 

(1) Voir le livre de M. Jugow, Eglantine, Bruxel
les, et la, c:1·itique dans << L'Economie Socialiste 
Snviftiquc », numéro 8. 
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Il n'.r a pas le moindre doute que l'analphabétisme 
sera complètement liquidé dans quelques années, et 
que l'Union Soviétique sera dans ce domaine à la 
hauteur des pays les plus avancés. 

Ce résultat a une grande importance et une pl'O
fonde signification, car extirper l'analphabétisme 
était une tàcbe qui était à la portée des gouverne
ments et des régimes qui se sont succédés depuis 
des siècles et qui ne fut fina-lement réalisée - dans 
les pays les plus évolués - que sons la poussée des 
forces 111ontantes de la démocratie, contre le gré des 
classes dirigeantes, et d'une manière fort imparfaite. 

Pour la première fois clans l'histoire, nous sommes 
en présence d'une révolution qui veut élever radica
lement le niYeau de la gTandc masse du peuple, et 
le gouvernement soviétique a mené cette tâche à 
hien clans un temps très court, au milieu des plus 
grandes difficultés. 

Ainsi donc, avant d'avoir réalisé complètement le 
problème fondamental du fer et de la fonte sur le 
terrain économique, le gouvernement des Soviets 
aura appris à, lire et à écrire à ses 160 millions de 
citoyens parla11t et écrivant trente langues diffé
renteR. 

L'INSTRUCTION PRIMAIRE ET MOYENNE 

L'instrudion obligatoire a, été décrétée en U. R. 
S. S. il y a quelques années, et on assiste déjà à 
ln, deuxième période du programme de réalisation : 
le programme de dix ans, a1::irès une première éta,pc 
fixant l'obligation scolaire jusqu'à 13 ans. 

Plus de vingt millions d'élèves suivent actuellement 
les cours dans les écoles soviétiques contre sept mil
lions sous le régime tzariste. 

Les écoles primaires du degré inférieur comptent 
19,000,000 d'élèves, dont 3,250,000 clans les villes et 
15.751,000 dans les villages. 

La population des écoles l)rimaires du degré supé
rieur est de 1,630,000 dans les villes et de 3 millions 
dans les camuagnes. Quant au personnel enseignant, 
il est passé de 480.000 en 1928 à 653,000 en 1931 et! 
�. nlus de 800.000 en 1933. 

Ici encore, si l'on considère la base matérielle ani 
était. h la disnosition du régime soviétique pour réali
ser l'instruction obligatoire, on peut dire aue les 
sacrifices et les efforts imposés clans le domaine 
culturel sont plus grands que sur le terrain écono
mique, et il n'y a pas d'exemple d'un élan aussi 
jmpétueux vers la réalisation de l'éducation du 
r>euple.

Suppression de 75 millions d'analphabètes.
Instruction à 20 millions d'enfants et d'adolescent,s.
Le µ:ouvernement soviétique n'a pas attendu qu'il

y ait des locaux et du chauffage en suffisance ponr
0uvrir des écoles, ni assez de nrofesseurs ayant subi
toutes les énreuves 1:iédagogiques. nour enseigner à
la perfection : aussi toutes les déficiences que l'on
neut encore constater dans l'organisation de l'ensei
ç;nement dans le vaste l)ays soviétique ne font qm"
confirmer ce qui imnorte: la volonté d'instruire et 

d'éduquer la masse des ouvriers et paysans. 

INSTRUCTION TECHNIQUE ET SUPERIEURE 

S )agit-il d'u11c éduca,tion eL instrndion somn1ajrC' 
et rudinlC'ntaire? Le développement de l'in,·truC'tion
tcchuiqu(' et supél'iC'm·e répolld à cette question : 

011 corn pte actuellement 645 -CniYersités C't Instituts 
technique:-; contrn 90 c11 191-J. 

Ces éta,blissements sont fréquentés pa,1· 391,000 étu
diants coutre 124,000 en 1914. 

Les écoles techniques sont an nombre <le 3,096 aYec 
747,000 élèves; 

Les écoles ouvrières sont au nombre de 872 avec 
872,000 élèves ; 

Les écoles d'usines sont an nombre de 6,000 avec-
1,085,000 élèves. 

C'est clo11c bien finstruction à tous les degrés pous
sée aYec une énergie déconcertante. 

Sans cloute, il nous intéresse de connaître toutAs 
les fajblesses et les erreurs de l'organisation, et il 
i:::>rnit possible d'op1)oser aux méthodes soviétiques 
quelques brillantes réalisations de notre enseigne
ment; nrnis est-ce le moment d)y insister quand 011 
se trouve devant un épanouissement aussi considé
rable des forces c-nltl1l'elles tenues en échec- pend:tn t 
Jcs sièdcs? 

LES SCIENCES 

Si on se hans. e enfin dans le domaine �cientifique, 
si l'on pénètre clans les laboratoires <le l'U. R. S. S., 
on n'est pfLS moins surpris <les sacrifices que le gou
vernement soviétiqul' consent pour le développement 
tle la Science. 

Le professeur Boukharine, clans un article remar
quable snr l'état des prospections, des recherches 
Rrientifiques et deR encouragements donnés aux 
savants, a résumé les résultats acquis et les 1:>erspec
tiYes qui sont devant les peuules de l'U.R. S.S. 

Dans une conférence donnée à la Fondation Uni
versitaire, M. Verbaudert nous a fait connaître l'état 
actuel des études et laboratoires astronomiques. 

Dans des article. publiés par la revue « V.O.R.S. », 
rl'autres savants ont exposé les caractéristiques d 
les nroi;n-h de la Science en U.R.S.S. 

Faut-il aussi ranpeler ces découYertes maritimes 
dans leR mers nolaires, les sC'coui·s annortés à l'expé
dition· Nobile et des travaux scientifiques de savants 
soviétiaues qui font leur tour du monde 1

De mên1e que l'analnhabétisme est un état insun
portable dans un régime qui Yeut élever la masse. 
toute néi:.digence dans le domaine des recherches 
scientifiaues et les hautes études devient un ana
chronisme. 

Nous ne sommes nas à même d'indiquer avec nré
f'.ision le nombre et l'importa11ce des découvel'tes 
faites nar les savants soviétjaues. O )est aux Rriva1,ts 
belges h nous informer sur la valeur de ces déc0u
vertes oui -intéres, ent le monde entier. 

Les grandes 1·ichesses découvertes et nrospectées 
clans l'Union Rrwiétiaue an cours de ces dernières 
années sont très imnortantes et sont de nature à 
influence1· le caracU,re fondamcnta.l de. l'économie 
mondiale. 
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L'équipemout moderne d'u11 tl'ès grnnd nombre de 
laboratoires qui s'est poursuivi au cours des années 
Hl28-1932 no peut manquer d1 accroître le rôle impor
tant quo remplit l'U.R.S.S. dans les progrès géné
raux de la Science. 

On compte actuellement sur le tenitoire de l1Union 
1,700 Instituts de recherches scientifiques avec 56,000 
collaborateurs, c'est-à-dirn que l1U.R. S. S. est deve
nue un Yaste laboratoire et que la Science occupe 
une place privilégiée dans les préoccupations du 
régime. 

Parmi ces Instituts de recherches, on compte actuel
lement en U.R.S.S. 150 Instituts de recherche scien
tifique clans la seule i ndusti-ie lourde et 750 envü·o11 
dans l'ensemble de l'industrie. 

Dans le domaine de la fo1·cc rnotricc, il y a 19 Insti
tuts cle recherche; plus de 20 Instituts se consacrent 
aux recherches dans la métallurgie, 15 dans les mines 
et 36 dans l'industrie de la constructio1:1 des machines. 

En 1929, on comptait 20,000 travailleurs scientifiques 
dans toute l'Union. Il y en a plus de 50,000 à la fin 
de 1932. 

Les Instituts de recherche agricole sont passés de 
3:3 à 76 de 1928 à 1932. 

Dans la médecine, 011 compte 100 Instituts spé
ciaux de recherche. 

Le budget consacré aux recherches scientifiques 
est passé de 72 millions de roubles en 1929 à 258 mil
lions de roubles en 1932. 

Il faut encore souljgner que les grandes entreprise. 
agricoles sont munies de laboraitoires qui ne sont pas 
autre chose que des Instituts de recherche, des ferme. 
expérimentales. On en compte 1,233 sur le territoire 
cle l'Union, dont 1,000 ont été créées depuis le 
lee ja1wier 1930. 

Parmi ces établissements, 646 stations expérimen
tales s'occupent de la culture des plantes ; 100 des 
fruits ; 79 des plantes oléagineuses ; 76 des légumes : 
61 du coton ; 60 du maïs; 60 des pommes de teree : 
t15 de nouvelles cultures; 25 du lin; 254 de l'élevnge. 
26,000 traYailleu1·s sont orrupés dans res stations. 

Cc qui n'est pas moins éloquent que les chiffres, 
e' est le pro0·1-ès réalisé clans les méthodes ; la décen
tralisation a constitué une de.· grandes réformes 
introduites à l'Académie des Sciences et les savants 
ont enfin quitté leur tour d'ivoire en Yisitant les 
usines, en allant interroge!' l'ouvrier et en se faisant 
intenoger cla,ns les centres de producbon. 

Cette collaboration cnfre l'omTier et les plus hau
tes auto1·ités scientifiques est symbolique et elle 
1)l'éjuge des résultats considérables que l'on peut
attendre de l'activité .. cientifique de !'U.R.S.S. clans
le. �wochaines années.

Pour fermc1· ce chanitre de l'instrudion et de la 
Science, il est utile de souligner le carnctère d'un 
récent déc1·et goun'1·uemental qui trace les directives 
h suivre ponl' l'enseignement en générnJ 

Ue décret, que la presse hostile a présenté comme 
un retour à toutes les formules occidentales, a été, 
comme d'habitude, faussement interprété. 

Il souligne la nécessité cl' étendre l'instruction géné
rale, attache une importance plus g1·ande aux exa
mens et renforce l'autorité de l'instituteur. Cela 
revient à dire également qu'il enlèYe aux Comités 
scolaires certaines prérogatives et qu'il rompt avec 
des méthodes que l'expérience n'a pas toujours 
jugées concluantes. 

Pour autant qu'il s'agisse de redresser certaines 
erreurs et d'extirper des procédés qui sont trop 
,·oisins de l'anarchie, le décret peut aYoü· cette signi
fication d'un retour à c01·tn,ines méthodes anciennes 
de Vinstrnction. Mais sa véritable portée, c'est 
de faire face h de HOuYelles nécessités en éle
vant la qualité de l'enseignement et de parachever 
l.' édifice créé au cours des <1,nnées les plus difficiles. 

Pour maîtriser la technique, pour asstll'c1· l'alimen
btion des cadres où doiYent entrer chaque année 
des millions d' éclucateurs, d'ingénieurs, de techni
ciens, d'ouvriers hautement qualifiés et de dirigeants 
dans toutes les organisations actives, pour remplir 
u11 programme d'étude.· jusqu'à l'âge de 17 ans, il 
faut introduire de nouvelles exigences dans les pro
grammes d'instruction, coordonner les efforts et les 
méthodes, introduire de 11ouvelles disciplines de con
cert avec l'émulation et élever le rôle de l'instituteur 
et du professeur. 

C'est cela que le décret vise et il n'a, au fond, 
qu'une signification : augmenter la qualité de l'en
seignement; créer un enseignement digne de l'édifi
cation socialiste qui se poursuit dans le champ de 
la prnduction et capable de favoriser cette production. 

II. - Les Œuvres d'éducation

et de protection 
En examinant l'état clu domaine culturel, il faut 

considérer le but fondamental du régime soviétique 
YÎs-à-Yis duquel l'enseignement à tous les degrés n'est 
qu'un moyen : ce but, c'est la formation d'un hom
me nouveau éduqué pour vivre dans un milieu où 
b, propriété privée n'est plus la fin de tous les actes 
et qui, au contraire, doit constituer l'unité consciente 
et agissante de toutes les formes collectiYes d'une 
Fiociété mieux harmonisée. 

Ce n'est pas le moment de discuter ici des qua
lités et des défauts de cet homme nouveau, ni de 
Lt valeur de la société dont il est appelé à faire 
partie. Mais dans toutes les manifestations par les
quelles cette transformabon tend à s'opéi-er, il en 
est beaucoup qui répondent aux aspirations de tous 
les hommes et retiendl'Ont notre attention. 

C'est ce que l'on peut constater dans le réseau 
des œunes éducatives et de protection établies par 
le régime soviétique. Elles sont caractéristiques de 
le'.. vie même des citoyens soviétiques et, pour suivre 
lem· é,·olutjon, il faut en qnelqu� sorte les catalo
guer, ce qui n'est gnL•1·e a.isé, ét:-rnt donné la péné-
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Visitez l'Exposition 

LA FE1'11'1E ET L'ENFANT EN U.R.S.S. 

du 25 mars au 15 avril 

6, RUE D'ASSAUT, 6, BRUXELLES 

de 10 à 13 heur-es et de 15 à 19 heures 

1. - Extrait du ,ci0ide impérial russe sur le ma-
riage. Photos illustrant le travail et la vie des 

pays<1ns de la Russie tsariste. 

2. - Le mot d'ordre de Lénine suir la ména

gère. Photos illustrant le travail et la vie de la 
femme en U.R.S.S. 

3. - La femme dans l'industrie ilourde, huit

photos. Diagramme montrant l'accroissement du 

nombre des femmes dans l'industrie. 

4. - La femme dans l'industrie -légère en

U.R.S.S., huit ,photos. Diagramme: du travail qua

lifié de la femme. 

5. - La femme dans les transports et l' éoono-

mie communale. Onze photos montrant la femme 

dans les ,diverses branches des transports. 

6. - Douze photos montrant la femme collabo

rant à la reconstruction socialiste de l'agriculture 

et à sa mécanisation. 

7. - La femme des minorités nationales aux

avant-postes de la lutte poiu,r la révolution cultu-
relle et le développement économique du pays, 

neu,f photos Diagramme de Ira participatiion de la 
femme aux organes gouvernementaux. 

8. - La femme lutte pour les nouvelles formes
socialistes du travail. Photo. Pourcentage des fem

mes travaHlant « de •choc ». 

9. - La femme participe activement à la direc-

tion du pays, 10 ,photos. La femme, travailleur so

cial. Diagramme de la participation des femmes 

aux élections des soviets. 

10-11. - La femme et l'étude, de la liquidation

,de l'analphabétisme à l'université, vingt et une 

photio,s. Diagramme du nombre des femmes dans 

les universités et les écoles techniques supérieures. 

12. - La protection du travail féminin. Dia-

gramme des saloaires comparés et des heures de 

travail dans la Russie tsariste et dans !'U.R.S.S. 

13. - Le réseau de l'alimentation publique c.;.;.

U.R.S.S., neuf ,photos. Chiffres sur la croissance 

du nombre des fabriques, cuisines et de réfectoires 

publics. 

14. - Le repos et la récréation des ouvrières,

10 phot1os. Diagramme concernant le nombre d' ou

vrières qui séjournèrent gratuitement dans les 

maisons de repos, en 1932. 

15. - Les relations de parents à enfants. Pen-

sions alimentaires, baptêmes cctobriens, neuf .pho

tos. 

16. Crèches, treize photos.

17. Les jardins ,cl' enfants, le régime, les

études, douze phot,o,s. Chiffres des naissances et 

de la mortalité enfantines. 

18. - La polytechnisation de l'école soviétique.

Les écoles nationales, treize photos. 

19. - Le travail extra--scolaire avec les enfants,

neuf photos. Enumération des mesures de travail 

extra-scolaire. 

20. - Le travail des organisations de pionniers,

treize photos. 

21. - La lutte contre le vagabondage enfanti�1

et le travail des maisons d'enfants, quinze photos. 

22. - La femme dans l'art, dans la littérature,

les collectivités féminines nationales, à l'Olym-

piade artistique de Moscou. 
Affiches et Livres. 
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tration réciproque de tous ces efforts qui teJJclcnt 
Ycrs le même but. 

Parmi les œuvres de protection, 011 p0ni nwgp1· 
tc,ut l',1,t)l)tLl'C'il des « Assm·a.1H't's sociales » C't toute 
l_' organisn,t ion de la Santé publique, laquelle est diri
gée par le ( 1ornmissa1·iat c.1n Peuple h b �anté 
publique. 

Dans l'éducation, on peut romprendrc l'éducation 
<'iviquc, l'éducation sportiYe et a.ussi tmücs ks 
œunes récréatives. 

Cette distinction facilitera le jugement, mais elle 
sera parfois malaisée, la protection étant souvent 
i.nséparable de l'éducation ; c'est le cas pour tout 
re qui touche aux O"lffl'Cs c.lc la maternité et de 
l'enfance, à l'hygiène et à la médecine préYentiY<', 
ainsi qu'à ]a protection du travail. 

Dans le budget dn gouvernement soviétique pour 
1933, aux dépenses, on trouve les po. tes suivants : 

I. - Education . . . . . . . . . 2,153,038,000 roubles. 
II. - Santé .. . .. . .. . .. . .. . . .. 128,362,000 » 

HI. - Culture physique . .. .. . 8,085,000 >) 
IV. - Protection du travail . J03,619,000 )) 

La majeure 11artie des dépenses culturel1es sont 
comnrises dans le poste « Education » et, d'autre 
part, le'3 « Assurances sociales » forment une caisse 
snéci.ale dont les fonds sont gérés par l'organisati.on 
::wndicale. Ce fonds des Assurance. sociales doit
clénasser 3 milliards de roubles. 

Ces auelaues chiffres nous indiquent déià l'arn
nleur dn dévelop1)ement culturel élc l'Union Sovié
tique; i.ls sont aussi. sensationnels que ceux qui 
ca{·actéri.sent le dévelonpement économique. Encore 
ne donnent-ils Das toute la mf'sure de ce dévelon
ncrnent, n,ttendu au'il faut 1)lus Darticulièremcnt, 
dans ce domaine. faire entrf'r en liu:n'c de comntc 
les i 11itiH-tives et les effol'ts de: 8,Utorités local<'·. 

Œuvres de protection 

En matière de nrotection comnrenan t les ARsnnrn
ces sociales. les œuvres de l'enfance et tout l'appa
reil de Ja Santé publique, nous devons nous borner 
à une simnle énumération et à quelques chiffres. 

Les œuvres de nrotection YÎscnt avant tout ]a 
maternité, et l'on donne à cet éga,rd le table11tt corn-
paratif des dépenses faitP. dans cfrver. pays: 

Angleterre .. . .. . 12.75 fr. par an et par tête 
Tchécoslovaquie 16. 75 Y> 

N orvègc . . . . . . 18.- » >)
Hongrie .. . .. . 19.- » » 
Allemagne .. . 24.- » » 
U. R. R. S. Jll.-- » >) 
Les travailleuses de l'U. R. S. S. bénéficient d'un 

congé de huit semaines ayant et anrès l'accouche
ment; six semai.ne nour les employées et les naysan
nes. Elles reçoiYent en outre une nrimc <l'allaite
ment de 32 �L 72 roubles 1Jendant neuf mois. 

DeR cr0rhes pour enfanfa ont été établi0s clans ln, 
plupart de· usines et des cluhs ; il y a aussi des 
crèches de quartier, c10s crèches dans ]es ]rnhibtions 
;\ loµ:0m�nts rnultipks d clans Jes villages. 

Pour la protection et la sécurité du travail, le 
fonds des Assurances sociales a dépensé 57 millions 
de roubbs en 1931 et 170 millions de roubles en 1932. 

L<.1 disparition <.les longues journées de travail, l'in
terdiction du tra.-ail des enfants, la réduction de la 
journée de travail h 7 heures constituent d'impor
tantes réalisations du régime soviétique pour la pro
tection de la santé. 

Le code du travlLil prévoit le congé payé obliga
toire de deux semaines pour tous les ouvriers syndi
qués, et le travail dans les industries insalubres est 
réduit à 6 heures tout en faisant l'objet de mesures 
sc1,n itaires particulières en faveur des travailleurs. 

L'ORGANISATION DE LA SANTE PUBL.IQUE 

Le service de la Santé publique en U.R.S.S. a 
subi nne telle transformation qu'il est indispensable 
d'énumérer ses princi11ales réalisations. 

Voici d'abord un tableau comparatif entre les 
années 1913 et 1927 (an dixième anniversaire) : 

Iustituts ba,ctériologiqucs ... 
Laboratoires bactél'iolop:iques 
Stations contre la malaria 
Instituts Pasteur ...... ... .. . 
Di ·pensaire. · antituberculeux 
Dispensaires antivénériens 
PosLes et détn,chemcnts n,nti-

,-énél'ie11s ... ... ... .... .. 
Consultations pour enfants dans 

les Yillcs ... ... ... ... ... ... .. . 
Consultations pour enfants dans 

les campagnes .. . .. . .. . .. . .. . 
Li.ts d'accouchement ... ... ... . .. 
Lits d'hô1)itaux (non compris 

l'armée) .. . .. . . .. .. . .. . 
Sh"Ltions de secours urgent 
Postes de premier secours ... 
Postes de secours à domicile 
Ebblissement de physiothérapie 
8erteurs médicaux dan, les cam-

pagnes ... ... ... ..... . 

19]3

]2
29

19 
0

G 

7 
5,280 

14-6,381 
4 
9 

16 
4 

1927 

37 
189 
102 

50 
2-18
159

144 

461 

268 
12,910 

206,414 
99 

1,064 
457 
94 

4,3!)7 

Considérons ensuite les succès de la Santé publi
qne pendant le premier �1lan quinquennal. 

Organisation sanitaire 

1927-1928 1931 

Lits �)our contagieux .. . 
Laborntoires ... ... ... . .. 
8 ta tions de désinfection 
Postes de désinfection . 
:.\f édecins .·anitaires ... ... 

19,500 
189 
13 
56 

1,2 9 

32,650 
357 
49 

243 
1,989 

1932 

40,354 
575 
68 

592 
3,846 

l)'anssi rapides prog-rè's résultent du but que s'eRt 
posé le pouvoir des Soviets, de liquider à href délai 
certaines des maladies c.:ontagieuc;es et c.lr réchli1·c· 
co11siclérahlf'ment 1f's autres. 
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Chiffres de contrôle des vaccinations en 1932 

C'n1d I'(� la petite- nSrnle 32,000,000 
ln, fü'\Tü typhoïdt' 8, l5D,OOO 

)) la scarlatine . . . 2,426,000 
)' ln diphtérie . . .  . . .  2,628,000 

L2. partic:ipation de la nut.·sc om-rjè_,1·e an fo11'.'bo11-
11cmcnt des services sanitaires se présente mai11Le-
11aut sous la forme de l' « inspection publique sa ni
t.aire ». Les ins�1ecteurs sanitaires , ont des ouvriers 
qui s' acquitteut clc cette fonction sans abandonner 
leur traYail, par « cumul socialiste ». D'après des 
données très incomplètes, on comptait au 1er mai 
1D32 plus de 6,000 de <:es inspecteurs sanitaires. 

Lits: 

Hôpitaux 

1927-1928 

a) déUHl les villes lll,095 
b) dans les campa-

H)31 1932 

139,594 162,366 

gne: . .. ... ... ... .. . 43,590 67,908 2,009 

Les prévisions du plan quinquennal sout déjà 
dépassées da11s la quati·ième année du plan. En outre, 
]es services hospitaliers se sont sensiblement amé
liorés par une utilisation plus rationnelle des lits. 
L'augmentation est relativement plus rapide dans ]es 
campagnes que dans les vi1les. 

Secours médicaux non hospitaliers dans les villes 

et les centres industriels 

1927-1928 

Postes médicaux . . . . . . . .. 
Postes sanitaires . . . . .. 
1'Iédecins se rendant à 

9,823 
1,120(1) 

1931 1932 

19,885 22,610 
1,775 (2) 3,980 

domicile . . . . . . . . . . . . 1,330 2.801 3,58:, 

Il faut noter la multiplication des postes sa1tité1ircs 
dans les entreprises. Ln. consen~ation du personnel 
occupé, la diminution des journées de maladie, <le 
]a, morbidité et cln traumatisme est obtenue, avec le 
large concours des ol'ganisations ounières, par l'as
sainissement des co:1ditious de traYai.l, la rationali
sation des !1rocessu: de !)roduction et l'acloptjon de 
di,·erses mesures sanitaires. 

Ces postes rnnitaires d'usines font aussi un grand 
traYail prophylaetiquc. D'apri''s la, statistique ùes 
assura11ce�, la, mo1·bidilé des omTien; soYiétiques est 
carn,<'térisée comme suit: 

L925-1926 . . . .. . .. . 
l9iW 
]920 
1931 
1932 

891 
875 
s� 
8]2 
'ï30 

Le tableau suinrnt moutre la, diminution de la 
tube1·cnlose parmi les ouvriers. 

Dans neu:f branches d'industrie de b région mos-

(1) Y compris le.' transports.
(:.n Xo1t ('Olllj)l'ÏS ]es franspo1-ts.

(·o,·ite, les journées perdues l)OUL' tuberculose de tou
te� formes pa,r 100 oun-iers ont diminué comme suit:

Cas ... ... . .. 
Journées .. . 

1925 

8.9 
270 

1928 

,1.2 
150 

H)3l

2.3 
62 

Dans les branches ptincipales d'industrie, presque 
toutes les ent1·epl'Îses ont leur poste sanitaire. 

Les rnpidcs prog1·ès des sovkhoz et de la collec
ti ,·isation ont accéléré le développement des seni
ces sanitai1·cs et médicaux dans les compagnes: 

Services médicaux dans le secteur agricole 

1927-1928 1931 1932 

Lits ... ... ...... .. . 
RecLeurs médicaux 

43,590 
4,667 

63,440 
6,012 

82,009 
7,962 

Mais la vitesse d'accroissement est !)lus rapide 
encore, absolument exceptionnelle, non seulement en 
fait de santé publique, mais pour l'ensemble de la 
pratique soviétique, en ce qui concerne les crèche·, 
permanente on saisonnières : 

Crèches (en milliers) 

Lits da,ns les vi1les . . . . .. 
Dans les campagnes : 

a) permanents . . . . . . . . . . .. 
b) saisonniers .. .... .. ... . 

1927-28 1931 1932 

34,0 

2,5 
100,5 

128,7 

102.8 
1,426,3 

263,1 

329,4 
3,50] ,o

L'extension de la main-d'œuvre :féminine dans l'in
dustrie et la collectiYisation générale de l'agriculture 
ont sus<.:iLé un grand besoin de Cl'èches. Seule la col
laboratio11 des organisations publiques et surtout des 
femmes, a !)ennis de le satisfaire. Nous avons déjà 
noté que, dans l''C'.R.S.S., tout le système de l'édifi
cation socialiste est un puissant facteur d' assaütisse
ment. Cette thèse est illustrée par l'augmentation 
du nombre des lits de crèches depnis la collectivisa
tion: 

Le nombre des lits réservés aux enfants des cam
pagnes a passé de 5,800 en 1927-1928 à 13,315 en 1931 
et a atteint 23,540 en 1932. Pour les mêmes années, 
nous avons 1,730, 2,166 et 3,223 médecins. 

Avant Octobre, les stations de cure étaient abso
lument inaccessibles aux ouvriers et paysans. Le pou
voir des Soviets a mis ce mode de traitement à la 
disposition des travailleurs. Chaque année augmente 
le nombre des lits des , anatoriums et celui des mala
des desservis : 

Stations de cure 

Lits de sanatoriums dans les stations de cure: 

1928 1932-33 1931 ]932 

:1) d'intérêt 
national JJ,277 13,500 18,250 2] ,431

b) local . . . 3,8 7 l 3,:3:3G J 4,763 J ï,580



l,c réseau des phannacics a été e11tière1ncnt rccon
strnit sui· 1111c nom-cllc- basC' tcdrniquC'. Dans lcs 
grands (·P11tres ont été fondées des fabriqnl's de rné
diC':t1nc11ts. La R. S. li'. S. R. possédait en 1927-JD2 
1,644 plrnrmacies; on 1931, 3,047 et en 1932, 3,8 2. 

Le rnpide et largo clé,·eloppcmcnt du réseau rnédi
en.l eL sanitaire exige un nombreux personnel de 
médecins et auxiliaires. En 1927-1928, il n'existait 
q11e lG écoles de médecine n,,·C'c 1'1,750 étudiants. Au 
15 anil 1932, il y en n, déjà 27, comprenant 96 Fn,cul
tés (40 <le médecine curati,·e et prophylacLique, 4 de 
stomatologie, 23 de prntection clc la maternité et de 
l'enfance, 23 d'hygiène sanitaire', 4 de pha.rrna.cie, 
2 de culture physique). Le nombre' des étudiants 
atteint 31,000. Le réseau des technicums médiea11x 
et. pbannn,(·cutiques a 1mssé de 71 en 1928 il, HO C'n 
Hl32 et coh1i <les ftu<liants de 18,500 à 31,000, pr('S ck 
hois fois plus. Les cours de 1wrfectionncment se sont 
multinliés: en 1932 seulement ils desse1Tiront l11'h; 
de 20 p.c. des médecins. 

Le ,·ervice médical se développe rapidement dans 
les république:,:; nationales. Les indices sont même 
supéi'iours ici h ceux qui concernent l'emiC'mble ck 
la TI. S. F. i • R. 

Œuvres éducatives et récréatives 

L'EDUCATION PRE-SCOLAIRE 

I.'éducatio11 pré-scolaire étajt à peine existante 
�.ous J. ancien régime. Le nouYeau régime fit cJe fn-anc.ls 
pfforts nour l'établi.·.·cment œ·un prngrammc c.l'édn
cation des ,ieunes enfants qui s'étendit à 200,000 bént¾
ficiaires ,·e1·s 1922. En 1928, cc nombre s'éle,·a à 
400,000, et en 1932 plus d'un million d'enfants reçoi
Yent J.'écJncation dans le. institutionf:i d'Etat. 

L' .R.S.S .. serait à la Ycillc de rendre l'écJuc:alion 
pré-scolaire à tout le pays. 

L'éducation des femmes, des paysans, des peuples 

a.rriérés; la rééducation des enfants abandonnés, les

œuvres de consultation si variées sont, avec l'édu

cation pré-scolaire, les principaux aspects d'une

œuvre éducative générale.

Nous nous bornerons à les citer, attendu que leur 
imnorta11('e se reflète dans l'œune du Commissariat 
clc la Santé Puhlique, sur bquelle nous aY011s insi1Sté 
d'autre part. 

ŒUVRES RECREATIVES 

Dans le domaine récréatif, intimement ]ié à l'œn
\Te do l'éducation générale, 1·cntrent toutes les pro
duction. littérail'es eL artistiques qui sont mises à 
lP, portée des larges masses dans l'Union Soviétique 
plus syst�matiquement que dans n'importe quel aufrr 
payB. 

A ce:,:; manifestations d(' caractè,1·e artistique, il 
faut ajouter los œu\'l'es rénéatiYes qui sont en plein 
<lérnloppement: 

La Radiophonie ; 
Les Sports; 
Le Tourisme ; 
Les Clubs· 
Les Parcs de C1nlture. 

rn 

Nous en dirons quelques mots afin que 11otre attC:n
tion soit mieux appelée sm leur éYolution à l'avenir, 
car il n'est pas possible, dans le cadre de cette 
reYue, de souligner toutes le.· cn,ractéristiques de 
l'activité récréafr,e des peuples de l'U. R. S. S. 

RADIOPHONIE 

Le développement des stabons d'émission et de 
réception radiographiques en l!. R. S. S. apporte 
également un témoignage de l'effort culturel de 
l'Union Soviétique. 

An 31 ùéc-embre 1832, jl y aYait en 1.1. TI. S. 8. : 
59 stnLionc.; d'émission tl'nne puissance de 1.498 
kilowaLts: 2,983 stations de relais et 1,701,320 appa
reils de réception enregi. trés, dont 1,160,000 appa
reils à valves. 

En 1933 sera miflc c•11 acti,·ité la f:ib.1tion de Moscou 
ck 500 kilowatt.·, a,insi que sept nouvelles stations 
sernnt construites, notamment à Min ·k et à Kiev 
(100 kilowatt chacune). Ces nouvelles installations 
C'omprennent aussi une station de 1 kilowatt pour 
transmission d'ondes nltra-rourtC's à Moscou. 

LES SPORTS 

Plu-; <le 3 millio11s <le citoyens so\'iétiques ::;'adon
nent actuellement h la pratique systématique des 
sports sous toutes ses formes. Il y a eu des S1)arta
kiades en 1928, et u11e manifestation internatjonale 
est convoquée à M:oscou pour 1934. 

L,, prn<luction du matériel sportif s'est c01rnidéra
ble111en l ùé,·eloppée ùn.ns l'Union e t., au cours ùo 1932, 
on a faln·iqué clans les usines soYiétiques pour 220 
millions de roubles d'objets 1101·Lant sur 300 articles 
di ffé1·ents, l)armi lesqnel. : 

845,000 paires de skis ; 
600,000 paires de patins; 
�0,000 raquelt<'fi c.lo tennis; 
5 millions de paires de chaussurcs cJe sport. 

Cette statistique montre dans auelles directions .-e 
porte la ��eunesse sport.ive de. l'Fnion des Soviets 
d, C'n n�::1lité, t011s les sports .·ont pratiqué.- en 
r. TI. 8. S.

LE TOURISME 

Le tourisme a pris un déYeloppement extraorcli
naiHi en ces dernières années, et c:'est déjà par mil
lions qu'on compte les citoyens , oviétique. qui explo
ï'ent l'immense pays. 

La Société du Tourif:itnC Prnlétarien centralise 
toute cotte activité touristique et son orp;anisation 
f·.'Rtend à tous les centres importants de l'U.R. S. S. 

De nombreuses publications touristiques apportent 
touL l'enseignement éducatif aux excursionnistes qui 
<;ont également familiarisés avec les buts et les réali
tés de la constrnction du Socialisme. 

LES CLUBS ET LES PARCS DE CULTURE 

Les Clubs et les Parcs <le Culture sont des formes 
éducatives-récréatives créées en U.R.S.S. par le uou
,-cau régime et spétialPrnenL adaptées h ln formation 
du citoyen socialiste. 
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Le Club est le centre éducatif par excellence et 
nLoscmble toutes les fo1·mes de la culture ; on les 
compte pn.r milliers: clnh <l'nsine, eluh de quartier, 
dub professionnel, cluh militn,ire et C'lnh cl<' Yilla,gc 
ou <le Kolkhoz. 

Daus les villes, ils comprennent gén 'ralernent: 
théâtre, cinéma, bibliothèque, sc1llc de conférences, 
salle <le gymnastique, salles <le cours, de réunion, de 
leeture et de jeux, restaui'a,llt, garderie d'enfants et 
poste de secours; certains possèdent égalemenL u11 
musée. 

Les Parc de Culture, dont le t:rpe a été si heu
reusement conçu à Moscou et qui offre un terrain 
complet pour les sports et les jeux récréatif en plein 
ai1·, se multiplient rapidement et les centres les plus 
importants en sont dotés actuellement. 

III. - La Littérature

et les Arts
La Littératme et les Arts sont fortement jnfluen

cés par l'état de dévelopnement de l'éducation et 
de l'instruction publique. Les progrès réalisés dans 
Cf dernier domaine constituent la meilleure assurance 
pour l'épanouissement d<:>s Arts en Russie SoYiétjque. 

Le théâtre, par exemple, a été spécialement encou
ragé l)al' le nouveau régime et il 1mffit, pour s'en 
eonvai11ere, <le ra11peler so11 état florissant hien avant 
que fut entamé le premier plan quinquennal. 

Notre but n'est pas d'n.1mlyser ici le contenu et 
les cara,ctères des valeurs artistiques et littéraires 
prnduites en U.R.S.S.; c'est l'affairn de 110::; critiques 
et de nos membres artistes et écrivains. Mais nous 
avons à indiquer l'importance et la nature des manj
festations artistiques en dénombrant le matériel et 
les encouragements que le régime mot à la dispo. i
lion de l'artiste et du peuple. 

Auparavant, quelques considérations générales met
tront en évidence le caractère de l' Art soviétique 
en général, l'importance qu'y attache le gouverne
llJent et les voies dans lesquelles on compte assurer 
son épanouissement. 

« L'Art appartient au Peuple: il doit pousser ,5es ra
cines au plus profond des masses laborieuses ».

Ces paroles sont de Lénine, et chacun La,jt ce 
qu'elles signifient pour ceux qui. se sont donné la 
Hi.'che tl.' accomplir ses volontés. 

En fait, on a créé en r.R.S.S. des Ol'ganisations 
qui ont pour mission c1e pousser ces rc1ciucs au plus 
profond des masses laborieuses et qui, en même 
temps, agissent sur l' Art et sur les artistes auxquels 
E'lles suggèrent de nouvelles fom1es arti ·tiques. 

E. Ettinhof, sous-directeur de la Section des Arts
n,u Commissariat <lu Peuple pour l'Instruction publi
c!ue, nous renseigne plus complètement sur cette 
aeti\'it(. Il écrit: 

D art en Russie soviéüque est fortement influencé 

par le développement spontané de l'activité des masses, 
laquelle engendre la création de nouvelles formes de 
l'art où le spectateur passif se transforme en un parti
cipant et créateur actif de l'art. 

En 1929-30, les cercles artistiques étaient au nombre 
de 66,000 dans les campagnes avec 1,100,000 partici
pants et 30,000 dans les villes avec 579,000 participants. 
En 1931, il y avait 106,000 cercles de campagne avec 
2 millions de memb-res et 50,000 dans les villes avec 
814,000 participants. 

Les membres des cercles théâtraux et musicaux, qui 
sont surtout organisés par les jeunesses, dépassent ac
tuellement 5 millions et leur activité s'est étendue à la 
littérature. Cela veut dire que le cadre des. écrivains 
débutants s'est enrichi de milliers d'ouvriers et de pay
sans. 

Et quant aux objections que soulève l'organisation 
planifiée des activités de l'U.R. S. S. qui s'étend aussi 
à l' Art, l'auteur expose que: 

Le plan quinquennal de développement des arts ne se 
propose pas de provoquer la naissance des génies, mais 
de tracer un plan basé sur l'expérience des années pré
cédentes afin de donner satis[ action aux besoins des 
larges masses de la population dans les domaines les 
olus importants de l'art, tels que le développement des 
théâtres et de la production cinématographique, l' orga
nisation de cercles artistiques et le développement des 
belles lettres, la préparation de nouveaux cadres de tra
vailleurs artistiques pour toutes les branches de l'art : 
régisseurs de théâtres, acteurs, peintres, décorateurs, 
musiciens et professeurs spécialistes. 

A_ux quo tions : 

Les travailleurs artistiques doivent-ils favoriser, par 
leur travail, le développement des goûts artistiques de 
leur public des théâtres, des cinémas, des concerts, des 
expositions? 

Doivent-ils aider le public à se familiariser avec les 
ouvrages classiques des maîtres de l'art international, 
avec les meilleurs chef-d' œuvres de la création artisti
que? 

Doivent-ils procurer un repos agréable aux travail
leurs et tendre à élever, par l'art, le niveau culturel des 
masses? 

Nous répondons affirmativement, dit-il. Chaque 
forme de l'art doit, par ses propres moyens, servir à 
tous ces buts et aider au développement de la con
science des masses, au relèvement de leur volonté, de 
leur esprit, de leur enthousiasme, pour l' œuvre de 
grande transformation sociale qui s'accomplit en 
U.R.S.S. 

Toutes les formes de l'art qui existaient fusqu' ici ont 
le même droit au développement, de même que toutes 
les formes nouvelles et les genrEs nouveaux qui appa
raissent. L'aide la plus grande de l'Etat doit être accor
dée aux genres et aux formes qui correspondent le 
mieux aux tâches historiques de notre époque et qui 
sont le plus répandus dans les masses. 
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LE THEATRE 

Le développement du théâtre soviétique est canu:
térisé par les chiffres suivants: 

En 1930, on a compté 30 .millions d'entrées dan.· 
les théâtres soviétiques. 

En Hl32, le rnucnseme11t fn,it par « Rabis » (Asso
ciation des Artistes et Acteur.) fixe ce nombre à 
70 millions. 

Il y a en U.R.B.S.: 391 théàtres permanents; 
150 théâtres de club dans les Yi1les; 

1,02.0 î\faisons de Culture 0t quelques milliers de 
Maisons de Spectades dans les campagnes et les 
centres industriels en Iorrnatio11. 

Sous le régime tzariste, on comptait: 145 théâtres: 
33-! clubs milibircs et de nobles. 

Le Théâtre soviétique, en 1932, compta,i t : 
424 troupes professionnelles, contre 392 en 1931 : 

elles jouèrent dans 391 théâtre. et 304 clubs. 
Quant à la valeur des spectacles, à ses caracté

i-istiques, elles sont mises en é,·idence dans de nom
breux articles que les intéressés peuvent consulte1· 
au siège de notre Société. Rous avons d'ailleurs en 
Belgique un critique qui fait autorité dans ce domai
ne: M. Camille Poupcyc. Il a sui,·i pas à pas l'érn
lution théâtrale de lT Ji ion SoYiétique et en a donné 
des relations aussi complètes qu'i11téressantes, notam
ment à l'occasion du passage de l,1, troupe du Théâ
tre Kamerny à Bruxelles. 

Des fêtes dites « théâtrales » sont organisées cette 
année même à Moscou (1-1/) juin) et dès le 4 juil
let 1930 m1 <:ong1·è.�s des trnYailleurs des Arts de 
toutes les nationalités de l'"G11icm se tenait h :Moscou 
sous le nom d'Olympiade des 'l'héfttres 0t des ArLs 
des Peuples de l'U.R.S. S. 

La grande prospérité du théâtre soviétique est u11 
fait hors de discussion. 

LE CINEMA 

Le nombre <les cinéma.· 1·cce11s0s en U.R.S.S .. en 
J 9.32 est de: 

32,000, contre 7,250 en 192ï. 
Le Tadjikistan compte 180 cinémas; 
Le Turkmenistan 230 ; 
L'Uzbekistan 405.

Chacun des adultes de la R.S.F.fi.R. n, \'U en H)32 
une moyenne de 10 projections; 

21 dans les villes ; 
7 dans les villages. 
On compte arriver à une moyenne de -18 projec

tions à la fin du deuxième plan quinquennal. 
Il y a 14 studios dans l'Union. 
On projette la construction prochaine de 810 crne

mas dc1,ns les villes de la R.S.F.S.R. et 310 dans les 
districts ruraux. 

Durant le premier plan quinquennal, on a construit 
en U.R.S.S. 40,000 appareils de projection. 

Le premier appareil de projection fut construit en 
1923. En 1930, 5,538 appareils sont sortis des usines 
soviétiques; en 1931, 10,394. En 1933, le programme 
prévoit 30,000 appareils. 

Ln, Yaleur de production était cle 5 millions de 1·ou
hlc's f'n 1929 et 30 millions en 1932. 

On co1rnaît h l'étranger la Yalcnr clc la pl'Odnction 
i:;oviétique. 

« Le Cuirassé Potemkine ,,, « La Ligne Générale », 
« La Mère », « La Tempête sm l'Asie ». « Le Chemin 
de la Vie >) 011t fait le tom du mo11dc. Ces films 
passc11t, à juste- tit.i·e. ponr des chefs-cl œtn-r0 cin{·-
1natographiqnes. 

l>c>s documentail'Cs comme lC' « 'L'urksib » et le
,·oyage du « Krc1,ssine » ne so11t qlle des types d'u11e 
longue liste de films clocnmentai1·0s auxquels le pou
Yoir soYiétique attache une grande importance. 

De11uis 1930, il existe à .\loscou u11 Institut Scien
i.i fiqnc dn Cinéma et clc b Photographie, oü se 
rccherc-hc la solution de tous les problèmes techni
ques posés par l' Art cinématogn1ph iqnc. 

On y poursuit 11otamme11t cle. expérience. au sujet 
- lle la, télé\'isio11 et on a commencé à, produire d,,s
films en nw cle lem transmission à domi�·ilc par b
Radio.

Comme al'L et c.:urnme i 11d11sti-ic, la 1)l'ocluction ciné
matographique snbit clP eo11sta11tes tnw,·formations, 
nrnis c'est une des aC'tiYités .·oyiétiquE.'s parmi les 
plus cou1rne.· et les n1oi11s discutée<; à l'étranger. Nous 
n'insistc1·ons pas ici .·m· so11 importance et sa valeur. 

LA MUSIQUE 

Au début de l'année dernière, lc's cnt1ques sov1e
tiques constata.ie11t le grnml pi:;sur qualitatif et quan
titatif de l'art musical en l T .  R. S. K ; mais ü est 
oncorn en retard sm· les exigences des traYailleurs, 
exigences qui croisseut à une YitPssc encore plus 
accélérée. 

Ou demande au théâtre musical de donner des 
œuvres ca.pables d'émouvoir le spectateur ouv1·ier 
par un sujet moderne et par une musique répondant 
à l'actualité. 

Aux organisations i:;_ y mphoniqncs 011 Llemancle des 
symphonies reflétant les grallCls mouYements qui se 
pi-oduise11t actuellement dans la conscience des 
rnasses. 

En matière d'orgauisation de concerts, il faut 
signaler la création du groupement musical Gometz, 

qui est chargé de la direction des auditions musi
cales dans le répertoire des co,icerts et contrôle 
l'exécution. 

Une des sections autonomes de Gometz est la 
Philharmonique de :Moscou, qui donne tous les ci:1q 
jours quatre concert. symphoniques, dont deux dans 
les clubs ouvriers de quartier. 

Les chefs d'orchestre sont V. Souk; N. Golovanov; 
L Steinberg; N. Odo,·; A. Melek-Pachaev, jeune 
artiste de 26 ans; G. Hambourg; V. Chirinski. 

Il y a quelques moi.·, les compositems soYiétiques 
de toute tendance se sont groupés en une seule Asso
ciation de tous les compositeurs et musiciens adop
tant la plateforme du pouYoir des SoYiPts. 

La direction du nouvel organisme est assurée pa!': 
Arkadiev, président; Gorodinski, secrétaire scion-
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tifü1ue · S. Boiarski, S. Feinberg, lppolitoY-lrnnov, 
V. Uhekhter, A. Alexandrov, A. Krein, B. Chéba
line, P. Weiss, R. Ecly, S. Chatski, B. Pchibyche,·ski,
R. lHière, A. Gediké, K. I0·oumno,·, D. Chargorod. ki.

L'Association organise des soixée d'œmTes nou
n·lle-:·, des conférences, des rencontres entre les 
Lhéoricir11 de la musique et les représentants des 
antre.· arts, des séminaires pour ln, technique de la 
eornposition, l'étude des œunes oC'cidentales mocler
llCS, etc ... 

L'Association attache un grand intél'êt à celte 
dernière étude et compte établir, anc l'aide ck 
V.0.K.S., des relations étrnite. arnc les musiciens
étrangers par Yoic clc conefiponclancc, c.l'éC'ha11gcs
et de voyages (i1witation c.le musiciens étnwgel'S dans
l'U.R.S.S.) et aussi de eompositems so,,iétiques C'll
mission it l'étranger.

LA PEINTURE 

Pour caractériser l'état cle la peinture en t:'. R. 
S. S., nous empruntons quelques appréciations qui
ont été émises par la presse italienne, à l'occasion
de la parti ipation des artistes soviétiques à la
XVIIImc Exposition Iutcmationale de Veni ·c, dô
turéc le lei· 110Yembrc 1932.

Cinquante peintres soYiétiqucs, parmi lesqucl ·: 
1-iteren berg, KouznctsoY, Kintchalovski, Rojùesven
ski, Al. Deinéka, André <:011tc.:lrn.,1·ov, Con ·tantin Via
loY, (.;a.thorine Zernova,, , 'eclliar (Ukraine), Padalka, 
(L KlëlÎne), Kassian (l'kraine), Iradkine (Ukraine), 
ont exposé 229 omTages, dont 134 tal.)lcaux, 12 sculp
LUes et 83 feHilles cle grnphiques. 

La place d'ho,mem était tenue par Piene Kont
thalovski ( l'X])OPan l H grandes toiles), qui fait par
Lie de ln, générntion aînée de:-; pc'intres . oviétiques. 

Parmi le. jeune.·, la, p1· mièrn place appartient à. 
Deinéka, qui exposait, h côté de l'épisode dramati
que « La U ue1Te », son gnwd tableau « Les Ouvriè-
1Ts du Textile ». C1tthc1·ine Zcrnova . e rapproche 
de Dcinéka. 

Les Russe.·, écrit le « Conicre Padano », nous 
montrnnt peu de paysages, de natures mortes, de 
fastidieuses compositions du Nu. La plupart des pei11-
tnrns ont emprunté lcnrs .-ujets ;\ la vie moderne, 
an travail d'usine. 

�ouH trouyons chez Kouznet.·oy des toiles pleines 
de lumière, d'une tonalité b1·illante, d'une vi, io11 
nette, d'une :facture simple, comme par exemple 
« La Vic des Pâtres », « Les Derricks pétroliers de 
Bakou », oü choses et gens 1rn,raissent déformés avpc 
une licence purement parisienne. 

Dans sa « Guene », Deinéka lencl aYant tout au 
pathétique tragique. Qna,frC' figun's lui ont suffi pour 
tl'éer ]a synthè.-sc nSellc de la lutte et de la mort. 

C'est la « peinture fo1-tC' » qui caractéri. e surtout 
l'art clc Barto. PirnenoY C'sL hien typique dans sa 
« Laiterie d'Etat ». 

La section graphique est infiniment intére . .-ante: 
c'es;t une deH meilleures c.le l'Exposition vénitienne 
( « Ga.zetta del Popolo »). Les femmes occupent une 

place dJ honneur à cette exposition: Olga Y anovskaïa, 
l::>erapihma Rianguina, (;atherine Zernova, 8aral1 
Leb_edeva, .Marie R.rnctziounskaïa. 

Et la critique italienne ouligne la, tendance à 
fidéal de l'art soviétique saturé des sujets de la 
grande édiJication ociali. te. C' st à cela que l'art 
soviétique doiG sa nouveauté t sa grande valeur 
artistique. 

Ces quelques notes nous permettront de revehn· 
plus tard h l'é-rnlution de la peinture depuis la Révo
lution et de suiv1·0 plus fa,cilerneut les manifestations 
artistique.- clans un domaine, dont les caractéristiques 
nous ont beaucoup échappé ju, quJà pré. ent. 

L'ARCHITECTURE 

Dans cc pays <lu plan où 011 construit <les villes 
cnLères, de. usines par éentaincs et des habitations 
par dizaines <le mille chaque année, la, Science et 
l'Art de l'architccLe onL nn champ d'action illimité. 

U'e:t le regune soYiétique, l'édification œune 
société Hocialistc qui a créé ce champ d'action et 
offre ces pcrspecti.Yes inconnues à ce jour. 

Toutes les cliscu . ions au point de vue de l'art 
arc·hit 'ctmal ancien, bourgeois, Oécidental, proléta-
1·icn sont en cours et l'influcnùc de.- architectes aux 
conception.- modernes, tel L' Corbusier, le concours 
apporté en U.R.8.S. par des architectes renommés 
du monde entier, pronH'nl qnE' tous les prnblèmes 
sont laro·ement posés dans l' l' uion SoYiétiquc com
me ils ne peuvent l'êtn) mtlh part aillcms. 

Enfin, di.sons encore qttP le pl'Oc·hain congrt'S intrr
witional des Ar ·hitectes l-l'hallistcs se' tiendra i't 
l\Io, cou au mois de jui.11 procl1aiu, et les Belo-es y 
seront nombreux. 

LA LITTERATURE 

On ne peut pas sépal'el' la liHérntmc (.'Il C. n .. s.s.

de la production livresque en géuéral 111 c.k- la. p1·C's
se et, clan· cet cn.-ernblc, ks résnltatH sont i 111posaJ1ts. 

S'il s'agit de mettre en é\-iclc11ce l'éla,t de la, lit
térature soviétique et des belles lcth'es, il faut hif'11 
reconnaître que même cla11s cc clomaiuc' l'esti-C'iut, 011 
enregistre d'importantes conquêtes malgré une érn
lution qui a longtemps confronté cfo·er.- coma.ut. 
et empêché un es, or enc·m·c plus consic.lérn,blc cle la 
littérature. 

C Jest dan. le feu de ln guerre ciYilc, dans la lultc 
contre le anciennes sur,·i,·a.nces, clans l'effort déployr. 
pour construire le. bases de l' édificaLion Hocialistc, 
et aussi par les appels du maître littérnteur Maxi me 
Gol'ki, que la nom·elle littératme soYiétiquc s'e�,t 
fo1·gée et quJelle n, c.lo,rné des noms, c'11 mênH' temps 

, 
qn'nn caractère prolétarie11 c.lélrn,1Tass(� des outrnncrs 
et d'hypocrisie. 

Les écrivains soviétiques sont aujourdJ Jrni l'éunis 
c'n une . eule Association et ils ont conquis ain�i 
les meilleures Yictoires sur eux-mêmes. 

Nous ne C'itons d'ailleurs JC·1 que pour mémoire 
l_'impo1:tn,nl domaine cle la littérature. Le monde 
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occidental est très attentif à, la production littéraire 
so,·iétique et cette actiYité a fait l'objet de nombreux 
artides de journaux et de reyues. Ce ll'cst pas Jn, 
morns connue du public. 

LES MUSEES DE L'U. R. S. S. 

Les musées sont avant tout un moyen d'éducatiou 
et cl' enseignement. 

« 11 n';r a pas de méthode cl' enseignement qui égale 
le musée con1111e rorce et pmssancc de persuasion », 
dit le proiesseur retroY, et il ajoute: 

\\ Le musée cloit être le re±let Yit et politiquement 
iteG de l'idéologie cte classe du prnlétariat. » 

On envisage en U.R.8.8. « le tnwail et le rende
ment scientit1que du rnnsée » aYcc tout un program
me de concept10ns et ne tàches concrètes qui ont été 
exposées par le prntesseur .Petl'Ov (Bulletin V.O.K.8. 
10-12-1931).

Cda permet de eonstater loute l'attenüon dont
les musées sont l'obJet en. L . .R.b.;,,., et quelques chir
_ Ù'e.3 Yienuent attester de l'intérêt que la population 
porte à cette ±orme d'éducation. 

Le nombre de Yisiteurs a été relevé comme suit 
pour: 

1921 1928 

L'Ermitage . . .  ... . .. .., 20,322 2:25,188 
Musée Russe de Lenin-

grad ... ... ... ... 351,124 201,784 
Galel'Ïe Tetriakov 130,350 253,902 
Musée Historique de 

Moscou . . . . . . .. . ïl,312 156,4ï2 

1930 

341,058 

231,769 
348,564 

En 1928-1929, les musées de la R.S.F.S.R. 
le nombre de visiteurs suivants: 

ont reçu 

Musées centraux ... ... ... .. . 
Musées régionaux ... ... ... ... .. . 

2,595,000 
8,343,000 

Les étrangers qui ont visité l'C.R.S.S. ont tou
joms fait l'éloge des musées soviétiques, tant sous 
le rapport de leur riche contenu que des soins dont 
on entoure lenr conservation. Les nombreux articles 
publiés dans la revue V.O.K.S. nous permettent de 
�a,isir toute l'importence que le gouvernement de 
l'U. R. S. S. attache à ce.· manifestations d'art et 
d'éducation et le rôle qu'ils sont appelés à jouer dans 
le développement culturel de l'Union RoYiétiqne. 

LE LIVRE, LA PRESSE 

ET LES ARTS GRAPHIQUES 

C'est dans le domaine de la presse, du journal et 
ch< liVl'e que l'on peut le mieux mesurer l'effort cul
turel général de l'Union Soviétique, et pom le met
tre en évidence, on peut se borner à cite1· des chiffres: 

En 1931, il y avait en U. R. S. S. 1,400 journaux 
contre 605 et 1928, dont 4-i journaux centrnux, 130 
:omnaux des Républiques fédérées et autant d'or
ganes régionaux ainsi que 1,000 organes locaux aYec 
un tirage de 5 millions d'exemplaires. 

En janvier 1932, on comptait en outre 1,200 jom-
11aux d'usines tirant 2 millions d'exemplaires, et 460 
journaux de Kolkloz et de Sovkhoz. 

11 n'y a, pas seulement des joun1aux d'usines, mais 
des journaux d'ateliers et de brigades de e.hoc. 

En 1926, la dépense moyenne pour les journaux 
par tête d'habitant étaiL <le 7"0 kopeks (2 L 'ïO clans 
les ,·illes et 12 k. n, la campagne) ; en 1930, elle était 
<le l 1·. 30 (-J 1·. :20 pour fa \·iJle et 4 l k. pom la 
campagne). 

Le tirage des journaux atteignait 8,800,000 excm
pln,ires en H):28 : 30/�00,000 exemplai l'es en. 1931, et 
--0 millious e11 193:2. 

Les journaux sont pnbliés en 76 lanµ;rn's cli [férenies. 

LrJ presse so,·iétique e. L assistée Lie deux millions 
cl� conespondants ou,-riers. 

Le chiffre d'affaires de Ja, librairie so\·iétique est 
représeuté par les données suiYantcs: 

E11 millio11s dl' rouhks 1830 1931 

Lines . .. . . .

Périodiques 
Journaux ... 

... 2:')() :).70 

... jQ 60 
. . . 1:20 180 

En 1D28, il a, été im L)l'Îmé en l T. R. S. S. 400 1nj] _ 
lions de Yohunes (aux Etats-Cnis 210 millions). En 
1830, 600 millions de nilumrs. 

En prése11ee d'u11 tel déYeloppeme11t de la Presse 
ri, du Linc, il est à, pei11e besoin cl'insistel' sur l'ac
iiYité qui règne cla11s ]e clomn,inc des a,t·ts gn1,phiques. 

La prem·e la plus éYide11te que l'adi\·ilé culturelle 
de ).'U.R.S.S. clépas.·e les réalisations ait0i11tes dans 
]C' domaine économique, c'cRt que toute cet.t.e activité 
ne répond pas en�'.Ol'C aux besoins d'une population 
ra,chea.lement fransfonnée et que son dé-vcloppement 
est c-onstarnment handicapé par une insuffisance de 
matières premières, de la production du papier 
nota,mment. 

Aspects culturels divers 
Pom eornpléter la, rcn1e des activités �·ulturelles 

de l'U.R.8.8., i.l est i11dis11ensable de signaler les 
manifesta,tio11s qui sont parti,·nlières an pays des 
Soviets. 

C'est tout d'abol'cl la, Yie des minorités 113.LÎonales 
et le trava.il culturel qui �e poun-:uit dans l'armfc 
rouge. 

Il faut a,ussi mentionne1· spécialement l'émancipa
tion de ln femme, la participatio11 de l'l-.R.S.S. dans 
les manifestaLions internationaJes et l'établissement 
de rappo1·ts culturels nvec l'étranger. 

LA CULTURE NATIONALE DES MINORITES 

L'œuvre culturelle de l'r.R.S.S. !)résente encore 
cet aspect u11ique et impol'tant: favoriser le dévelop
pement des minorités nationnJes, qui so11t uu uom
bre de 90 et utilisent plus de ï0 langues différnntes. 

L'Ukraine, ln, Russie Blanche, ]a, Tram:�.:aucasie 
sont parmi les plus importantes, et lem·.· gom·e1·ne
ments poursuiYent un développement c-ulturel 11ropn'. 

Les fondements de l'éducn.tion, les directiYes de 
l'instruction sont !1artout les mêmes, mais chacun 
des peuples de l'r.R. S. S. 11omsuit égalemrnt son 
développement culturel national. 
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Le théâtre, la musique, la littérature ont leurs 
caractères nationaux et s'inspirent de toutes les con
sidérations historiques particulière . 

Certains peuples de l'U.R.S.S. étaient parmi les 
plus arriérés de l'Europe et de l'Asie, et c'est enve1· · 
c ux que la sollicitude du régime îut la plus grande. 
lls 011t été Yéritablement appelé à la civilisation 
au cours des dernières années, et les résultats des 
cf.forts qui furent déployés sont particulièrement 
importants. 

lJe uoLL ·eanx :toyers de culture ont été :tondés en 
Asie Ue111.,ra1e, eu bxtrême-ül'ient, uans les rég10Hs 
1101a1re.· et on,ns oe' régions a peine accessiules. 
G'est pour le i·égime sovietique un grand mente. 

RELATIONS AVEC L'ETRANGER 

i_,'C-.H.l:S.;-.,. s'elforcc de 1·édnire les inùtu.tious inrJj
v1onelles pour augmenLC.'r 1a part crns rclè1,uous ::,y 'Le
matiques avec le::; orgam 'i:te1ons publlques ou guLL· 
vernementaies étraugeres. U · est ainsi que fut signé 
un contrat avec la « Deutsche Kunts Uesellscha±t », 
de Herlin. Le d.irectem de cette société, lllikhoels, 
et le musicien V. Vogel ont conclu cet accord. 

Les compositeurs modernes russes les plus appré-
1..:iés à l eti-anger sont: 1v1iac:kovsk1, Krein, Feinberg, 
Chestakovitch, Knipper, Chebaline, Mossolov. Par
rn i les compositeur prolétariens: Davidenko, Bely, 
'J'chemberdji, Koval et Chekhter. 

L'U.H.S.�., dans cc.· toutes dernières années, a 
reçn la visite du chef cl'on·hest.re américain L. Sto
kovski; du compositeur allemand H. Eisler; cles chefs 
d'orchestres japonais Hiclemarn Konoé et Kossak 
Yamada; des compositems A. Casella, P. Hindenitb, 
B. Bartok; d'un groupe de musiciens de chambre
dirigé par l' Américain S. Coolidge, qui comprenait
le « Quatuor Rouge » de Budapest et la pianiste
Emmn. Lubbeke, cle li'rancfort. L'exécution révéla,
dit le président de V.0.K.8., que les compositems
sovi0tiqucs et oceic.lenfaux :-rni\"Cnt des voies hicn
cliff érentes.

De nombreux .·avants, professeurs, littérateurs et 
homme. politiques ont Yisité !'U.R.S.S. en tomisles 
ou pour participer à des congrès internationaux. 

Il est intéressant pour notre Société de noter les 
impressions que ces Yoyagenrs rapportent de leur 
séjour en U.R.S.S. 

Bornons-non. 2- dirn qu'elles sont généralement 
favornbles et, qu'ici encore, ce, opinions justifient 
l' œuvre de rapprochement avec l'Union Soviétique. 

Enfin, l'ü.R. S. S. envoie daus tous les pays du 
monde les représentant· de la science soviétique et 
établit ainsi les échanges internationaux que tous 
les amis de la Paix r:;oubaitent de voir se déYelopper. 

L'œuvre de paix du gouvernement de l'Union 
Soviétique est apparue avec plus de netteté au cours 
de l'année écoulée, et c'est avec raison que les intel
lectuels soviétiques demandent aux intellectuels dn 
monde entier d'appuyer ces efforts pour le maint{èn 
de la paix. 

Certaines manifestation,• qui se produisent parmi 
les intellectuels de l'U.R.S.S. doivent également être 
mentionnées dans cette revue. 

C'est ainsi que le VIe Congrès Mendeleev comprenant plus 
de 3,000 délégués chimistes de !'U.R.S.S. a adressé un appel 
aux chimistes du monde entier. 

Cet appel dénonce les dangers de guerre plus clairs et plus 
graves que ceux de 1914 et insiste sur l'emploi des plus 
puissants instruments de la science et de la technique. 

L'appel oppose au régime capitaliste avec son chaos et 
son anarchie l'essor de 1 U.R.S.S., les bienfaits du socialisme 
la ferme politique de paix pratiquée par le g:mvernement 
soviétique. 

Il salue le Congrès d'Amsterdam, dénonce l'hypocris:e de 
la phraséologie pacifiste et invite les chimistes du monde en� 
tier à s'opposer aux préparatifs de guerre et à ne pas per� 
mettre que la Chimie, instrument de progrès, puisse servir à 
détruire la vie, le travail et les conquêtes de la civilisation. 

L'Académie des Sciences, à l'occasion du XVe Anniver� 
saire de la Révolution d'Octobre a manifesté sa solidarité 
avec tous les travailleurs manuels de !'U.R.S.S. et constaté 
avec fierté que le pays est l'ossature du nouveau monde so� 
cialiste. 

Elle invite les savants, hommes de science et techniciens 
du monde entier à défendre J'U.R.S.S. et à combattre l...! 
réaction morale qui pèse sur les pays du capital. 

Conclusions 

Aprè:'s cette courte revue des force, culturelles de 
l'U.R.S. S., on doit conclure que le nouveau régime 
ne néglige aucun effort pom éle\'er le niveau intel
lectuel et culturel des 1rn1,sses ouvl'ièl'es et paysan
ries de l'Union. 

Sans aucun doute, ees effort.· et les sactifü.:es qu'il. 
l'nLrnînent sont plns grnnùs que ùnns n'importe quelle 
antre nation, et les résultats ëtCCJLÜs dans ce 11ays jadis 
si arriéré, antant que le. pernpectiYes de son déYe
loppement, nous obligent à sui,-re l'é,-olution cultu
relle de l'G.R.S.S. avec sympathie et aYec la plus 
grande attention. 

L' effo1·t culturel réalisé au cours de la période ri.u 
prC'micr plan quinquennal semble avoir opéré une 
fnsion définitive entre tous les savants, arti. tes et 
j ntellectnels encore hésitants, qui avaient grandi 
:-iou8 l'ancien régime, et le ·pouvoir des SoYiets pour
suiyaut l' énmnripation complète des ouvriers et des 
11aysans. 

11 est c.h:sornmis c:ertain qn'il y a trne large place, 
une place illimitée, pour l'intellectuel en régime soYié
tique, et que sa desti11Ée ne sera aucunement gênée 
ni. par l'accession à l'instrnction de toute la classe 
ouvrière et paysanne, ni par l'acce sion à l'enseigne
ment supérieur, n,ux travaux de recherches scienti
fique, à la cultme la plus élevée, de millions de 
trn Yailleurs. 
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, i, dans ces conditions, nous avons encore besoin 
de justifier notrn œuvre de rapproebement avec· 
}'U.R.S.S., invoquons - et ce sera pour tem1iner 
cette 

LETTRE DE ROUMANIE 

parue dans l' « Indépendance Belge » du 1 fén·ie1· 
1933, intitulée 

Où l'instruction devient danger social 

et si 0·née Michel Con tantiuesco: 

Encore jeune d,ms sa nouvelle formation, la Rownanie suit 
le progrès d'un pas incertain et s.e soumet avec noncha
lance à la civilisation occidentale. D'une richesse naturelle 
immense et d'une originalité poétique inspiratrice, objet de 
maux sans remède, elle se trouve auj:mrd'hui même à la 
veille de la faillite. Etre léger, rêveur et sentimental, doué 
par la nature d'une intelligence vive, le Rou:11ain se laisse 
trop souvent bercer au son des mélodies agréables et roman
tiques, à la « dolce far niente ». Le paysan, indiscutable pié
destal et seul moyen de production, généralise cette ev1-
dence. Devenu propriétaire à la suite du décret-loi du 19 mars 
1918, sous le gouvernement Bratiano, une fois sa cons'Jmma
tion personnelle et quelques petites réserves assurées, il se 
repose tranquillement à l'ombre de son grenier ; paresseux et 
insouciant, il travaille en égoïste, ]Gin de comprendre l'obli
gation qu'il a contractée envers la société et l'Etat. 

D'esprit très peu commercial, il se prête avec difficulté aux 
transactbns, sans se rendre compte du terrible préjudice qu'il 
subit et de la dégradation catastrophique qu'il entraîne. Son 
fils, avide d'instruction, et dBns l'espoir d'une belle carrière, 
abandonne tout jeune sa terre natale; sans remords, il laisse 
derrière lui les derniers débris des anciens principes. L'engre
nage de la faculté le prend dans son tourbillon et infiltre en 
ce cerveau, encore inexpérimenté, le germe de la politique 
qui <=e propage d'une façon démesurée du professeur aux élè
ves. Scandales, bagarres, batailles, discours sans fin, loin du 
principe de la morale et de l'éducati·'Jn, il arrive un jour à 
voir son premier désir réalisé. 

Les facultés roumaines renvoient chaque année, avec une 
régularité mathématique, environ 25,000 jeunes gens, pourvus 
des différents diplômes ; ces déchets sont obligés dès le len
demain, au prix d'efforts surhumains, de subvenir à leurs 

cbligatic:1s et à ieur nourriture quotidienne. La ::·.ajcrité, des 
,1\'ccats ( em·iron 8,000). comme partout ailleurs. -nt réduits 
à rechercl:er un client probable ou un vulgaire assassin qui 
leur permettra de se faire valoir devant une cour d'assises, 
sinon ils resteront, comme tant d'autres, avocats sans cause 
et sans Je sou. JI ne leur reste que le seul espoir et la maigre 
ressource de s'inscrire dans un parti politique et de faire une 
opposition systématique. 

Les prfesscurs (environ 6,000) font de leur apostolat un 
moyen de propagande et inculquent aux futurs élèves leurs 
idées politiques. Pourtant les places sont rares et. faute de 
mieux, les nom·eaux venus se contenteront d'un petit e:1,ploi 
quelconque, ou danseront devant le buffet en regrettant cette 
belle campagne, berceau de leur enfance, d'où ils . ont sorti 
ign:-rants, mais heureux. 

Les médecins ( environ 4,500 ne font pas exception à la · 
règle. Ils s'inscrivent aussi dans les différents parti en atten
dant - et peut-être avec le secret espoir qu'une peste s'a
batte sur le pays - un moyen plus propice à sa.ti faire leurs 
exigences. 

Les séminaires roumains fabriquent tous les ans environ 
3,000 curés, métier productif, où la doctrine du Christ est 
transformée en commerce ; propagandistes respectés dans les 
villages où, parmi les paysans, ils sont les porte-voix d'un 
parti quelc:-nque au pouvoir ou dans l'opposition. 

Voilù où l'instruction devient une tare et où la urproduc� 
tien des intellectuels tourne à la gangrène san remède. La 
politique, cause essentielle ::le cette C:écadence laten e, se pro
page co:nme une maladie contagieuse dans toutes les classes 
sociales, provoquant des rivalités d'homme à r:om:11e. 

Aujourd'hui, plus que jamais, la dureté du te!11p s'appuie 
sur les épaules encore faibles de cette jeunes e . rématuré
ment découragée. La misère a ferme les portes de wut espoir 
et fait germer dans les esprits une vague idée de ::-év::::lte. 

* 
•:t * 

Il re te néanmoins entendu que la Roumanie e t 
à l'avant-garde du monde civilisé en défenc:., contre 
la barbarie de Soviets; que c'est un grand honneur 
de faire partie d'une ► ociété d' Arn1t1é Belgo-Rou
maine et un crjme d'adhérer à la Société pour les 
Relation. Culturelle.· entre la Belgique et l'U.R., . S. 

J. P. 

LE 27 MARS, A 20 HEURES 

MAISON DES ARTISTES, 19, GRAND'PLACE, BRUXELLES 

conférence sur 

La Fentnte et l'Enfant en U. R. S. S. 

par Mme G. DUCHÊNE, 

Présidente de la Ligue des Femmes pour la Paix 



Voyages en 

U. R. S. S.

INTOURIST 
6, Rue d'Assaut, Bruxelles 

Téléphone 17.54.11 

VOYAGES 

GROUPÉS 

DATES ITINÉRAIRES Durée totale Prix en francs belges 

26 avril BRUXELLES - Berlin - Mosoou - Le-
ningrad - Berlin - BRUXELLES ..... .

20 mai, 30 juin et �
2 septembre ( 

BERLIN - Moscou - Kiev - Dnieprostroï
Odessa - BERLIN. ( De Kiev à Odessa

26 mai et
31 août 

27 mai 
-et

15 juillet 

1er juin
et 

29 juiUet

1er juin

en bateau) ........................................ .

BERLIN - Moscou - Leningrad -
STETTIN (par mer) ......................... .

' BERLIN - Kiev - Kislovodsk - ( station
\ de cure 3 jours) - Vladicaucase et excur

sions dans le Caucase ( 7 jours) - Tiflis
/ Batoum - Côte Mer Noire - Odessa et

BERLIN ........................................ .
Pour médecins. 

BERLIN - Leningrad - Mo�cou - Khar
kov - Sebastopol - Yalta - Côte de
Crimée - Odessa - Kiev et BERLIN

Dix jours à MOSCOU (fêtes théâtrales)
Pour ingénieurs. 

1er juin et STETTIN - Leningrad (par mer) - Mos
cou - Gorki - Dnieprostroï - Kharkov1er septembre - Kiev - BERLIN .......................... .

22 juiîlet
et 

12 août

30 juin
et 

5 août

Voyage de la Volga. 

� BERLIN - Leningrad - Moscou - Gorki
SUR LA VOLGA jusqu'à Stalingrad -

( - Rostov - Kiev - BERLIN ........... .

GRAND VOYAGE 

\ BERLIN - Leningrad - Moscou - Gorki
- La Volga jusqu'à Stalingrad - Rostov

/ Vladicaucase - Tiflis - Batoum - Yalta
Sébastopol - Odessa - Kiev et BERLIN.

Pour étudiants. 

BRUXELLES - Berlin - Leningrad -
1er août Moscou - Kharkov - Kiev - Berlin -

BRUXELLES ................................. .

10 aoüt VOYAGE SPECIAL POUR OUVRIERS ...

12 jours

18 jours

12 jours

24 jours

21 jours

22 jours

17 jours

34 jours

18 jours

2e classe 

4,000

5,200

3,400

6,600

5,400

2,900

5,000

5,100

9,900

3e classe 

2,600

3,300

2,300

3,800

3,300

1,800

3,100

3,000

5,700

2,800

2,600

Les prix indiqués ci�dessus s'entendent depuis le point de départ jusqu'au point terminus
( indiqués en majuscules).
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1 Livrea reeoDJ1ma:Bdés par llefi Bditeurfi 1 
: __ Pilnia" Ed. RIEDER: -BIBLIQTHÈQLJE MARXISTE I===-"" 1. MARX et ENGELS (La formation théo,iqu� et la pratique du socialisme
§ La 7e république . . .. . .. . . . .. 24,75 scientifique), par D. Riazanov . . . . . .. . .. . . . . .. ....... ...... .. . .. . .. . .... 18.00 � Victor Serge 2. LES QUESTIONS FONDAMENTALES DU MARXISME (Aspects phi�-- V-Il . 22 50 lcsophiques). p3r G.-V Plekhanov . . . .... . .. . .. .. . .. .. . .. ...... ....... 18.00 � 1 e conquise ·················· · 3. LA THEORIE DU MATERIALISME HISTORIQUE (Manuel populaireê Babel de sociologie marxiste), par N. Boukhadne . . . . . . . ..... .. .. .... .. . .. . . 37.50 � Cavalerie Rouge ............... 22.50 4. L'ECONOMIE MONDIALE ET L'IMPERIALISME (Apm,.u .scientifique� M. Bakounine de l'économie contemporain€:), par N. Boukharine .. .. . . .. . .. .. . .... 18.00 
§ Confessions . . . . ... . .. . .. . .. . . 24.75 5. LE 18 BRUMAIRE DE LOUIS BONAPARTE, par Karl Marx . ... .. 18,006. KARL MARX, homme, penseur et révolu tionnaire . . .. ....... .... .. ....... 18.00 ê Farbmann 7. UNE EPOQUE DU rvIOUVEMENT OUVRIER ANGLAIS (Chartisme et� Piatiletka (Le plan russe) 22.50 TraderUnionisme), par A. Rothstein . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . .. 30.00 

Gran1maire Russe 
DE BROCHEZ ET REMEZOV 

Nouvelle orthographe 

28 francs - 6, rue d' Assaut 

Ed. C. FLAMMARION : 

8. PRECIS D'ECONOMIE POLITIQUE (Résumé complet du « Capital » de Marx), par Lapidus et Ostrovitianov . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . 45.00 9. PAGES D'HISTOIRE (La méthode du matérialisme historique appliquée à quelques problèmes ni<;toriques concrets)), par M.,N. Pokrovski. 18.00 10. LA GUERRE DES PAYSANS EN ALLEMAGNE, par F. Engels. 18.0011. LETTRES A KUGELMAT\TN (Evolution de la pensée et de l'action dede Marx), par Karl Marx . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 20.00 12. LA MALADIE INFANTILE DU COMMUNISME (Le communisme degauche). Essai de vulgarisation de la stratégie et de la tactique mar .. xis tes, par LENINE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18.00 13. LES QUESTIONS DU LENINISME, par I. ST ALINE . . . . . . . . . . . . . . . 2 0.00 § Henri Barbusse Edition3 .Sociali3te3 Internationales, 3, rue Valette, Pari3 (5e) Ch. p. 97 4-41 � Les Judas de Jésus, etc. 18.00 
LIVRES RUSSES 

ADHEREZ A LA SOCIETE § La Russie au travail, avec POUR LES RELATIONS § 265 photographies . . . . . . . . . . . . . . . 30.- INTELLECTUELLES � � Pierr� Paraf Partitions Mù icales ENTRE LA BELGIQUE J;T L'U.R.S.S. !== ==== =
=

==-§ Les Russes sont�ils heureux? . . . .18.- Cartes illustrées Coti.sation : 20 francs. � Knickerbrocker- Cartes Géographiques 6, rue d'Assaut, Bruxel�es . § Commerce rouge (U.R.S.S. con� - Grand choix 
i
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-� Publications Internationales BULLETIN U. R. S. S. 

� Kni-ekerbrocker 

§ Les Progrès du Plan quinquennal 22.50
�
=
- DuboisNouveUe humanité . . . . . . . . . . . . 22.50 
§====== = �- Lydie BachOrient Soviétique .. . . . . . . . . . . . . 22.50 

Ed. « LES REVUES » : � Ehrenbourg 
= 10 C. V. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 22.50 § Plekhanov� Le Matérialisme Militant . ..... 18.-

6, RUE D'ASSAUT, 6 fflNFORMATION 
.Ca Corresponoance 

-.7nfernafionale Revue hi-hebdomadaire d'informations politiques, économiques et sociales. LE NUMERO 1 Franc 
L'O. K. S. S. en construction 

de la • 'oc1été pour les relations culturelle entre l'U. R. S. S. et l'Etranger. 
Abonnement annuel: 60 fr.

Recommandé à tous les int,ellectuel.s qui désirent se tenir au courant de la vie culturelle de· l'U. R. S. S. 

Numéro spécimen : 10 fr.
= Pouchkine Revue mensuelle illustrée � Poèmes . . .. . ... ..... ... ... .. .. . 12.50 S'adresser aux ê Max Beer Publications Internationales

� -
- ==� Histoire du socialisme, 5 vol. à 18.- LE NUMERO 15 FRANCS 6, rue d' Assaut, Bruxelles. 

Les éditeurs qui désirent annoncer leurs publications sous cette rubrique sont priés de consulter
-�notre tarif de publicité.
= Toutes les publications annoncées sont en vente aux Publications Internationales.

-�===== = 
Envoi en province moyennant versement au compte chèque postal 305.886 du montant des

achats augmenté de 50 centimes par livre.
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